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Les deux pilotes de l'écurie Williams-Renault, Riccardo Patrese et 
Thierry Boutsen (à droite), ont arrosé leur doublé de champagne, 
hier, au Grand Prix du Canada, sur le circuit Gilles-Villeneuve, à 
Montréal.

1er Grand Prix pour
le Belge Boutsen D1

Élections au parlement européen

Socialistes et écologistes 
sont les grands gagnants

■
 PARIS (AFP) — Les travaillistes britanniques ont rem­
porté un succès spectaculaire aux élections européennes, 

contribuant largement à une poussée des socialistes qui appa­
raissent, avec les écologistes, comme les grands gagnants du 

scrutin qui vient de se dérouler dans les 12 pays de la Commu­
nauté économique européenne (CEE).

Ces élections, marquées 
comme on s’y attendait par 
une très forte abstention, ont 
également confirmé la vitalité 
du mouvement écologiste en 
Europe et la percée de l’extrê- 
me-droite ouest-allemande, 
qui fait une entrée remarquée 
à Strasbourg.

Selon une estimation d’Eu- 
rostat, l’office statistique de la 
CEE, publiée dans la nuit, le 
groupe socialiste, déjà le plus 
important du parlement eu­
ropéen, passerait de 166 à 180 
élus, principalement grâce à 
l’apport des travaillistes bri­
tanniques.

Bien que l’avance des tra­
vaillistes en pourcentage de 
voix se soit un peu réduite par 
rapport aux premières prédic­
tions, leur résultat constitue 
un véritable camouflet pour le 
premier ministre conserva­
teur, Mme Margaret Thatcher, 
qui enregistre sa première dé­
faite électorale au plan natio­
nal depuis quinze ans.

Selon les dernières estima­
tions, les conservateurs per­
draient un tiers de leurs sièges 
à Strasbourg (-13), récupérés 
par les travaillistes qui au­
raient 45 députés européens.

En RFA, en France, en Es­
pagne et au Portugal, les socia­
listes restent globalement aux 
alentours de leur niveau des 
dernières élections européen­
nes de 1984. Ils enregistrent un 
progrès sensible en Italie ainsi 
qu’en Irlande où les travaillis­
tes devraient pouvoir envoyer 
pour la première fois deux dé­
putés au parlement de Stras­
bourg.

Quant aux écologistes et ap­
parentés, ils doubleraient 
presque, selon Eurostat, leurs 
effectifs (de 20 à 38 sièges), en 
additionnant les élus de cha­
que nationalité se réclamant 
de cette sensibilité.

Succès des Verts
L’un des faits marquants de 

cette élection aura été l’entrée 
au parlement de Strasbourg 
des Verts français, avec une di­
zaine de sièges, et de leurs ho­
mologues italiens, avec cinq 
députés. Les Verts allemands, 
qui siégeaient déjà à Stras­
bourg, maintiennent leur po­
sition et pourraient même ga- 
gner un siège.

Les Verts britanniques réa­
lisent un score remarquable, le 
meilleur d’Europe avec 15 pour 
cent, mais ils ne devraient dis­

oser d’aucun siège à Stras- 
ourg en raison du système 

électoral britannique.
Une autre formation fera 

une entrée remarquée à Stras­
bourg, l’extrême-droite ouest- 
allemande (les Républicains), 
qui devrait disposer de six siè­
ges avec un pourcentage de 
plus de 7 p.c. des voix. Ce par­
ti, dirigé par un ancien Waîfen 
SS, M. Franz Schoenhuber, de­
vient ainsi la quatrième for­
mation de RFA, devant les li­
béraux, ce qui lui permettra de 
bénéficier a’une aide publique 
aux partis politiques d’envi­
ron huit millions de dollars.
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Le président de la France, 
François Mitterrand, a voté 
aux élections européennes, 
hier, à Château-Chinon, 
dans le centre du pays.
L’extrême-droite a égale­

ment progressé en Belgique et 
elle se maintenait en France, 
où la liste de M. Jean-Marie Le 
Pen remporte environ 10 p.c. 
des voix, au coude à coude avec 
les écologistes.

En RFA, la coalition chré­
tienne-démocrate du chance­
lier Helmut Kohl a enregistré 
des pertes sérieuses, mais elle 
a réussi à limiter les dégâts .

Hôpitaux: moyens de
pression accentués
Le Conseil des services essentiels surveille la situation de près et convoque les parties

Mme Lavallée a d’autre part pré- avaient décidé d’enlever leur 
cisé que les infirmières qui nom sur la liste de disponibilité

recevaient d’un fonds syndical 70 
$ par jour de refus.
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Un homme âgé de 79 ans, Roméo Bachand, de Sherbrooke, est décédé samedi matin vers 10 h 05 
après avoir perdu la maîtrise de son véhicule sur la route 143 dans le Canton de Brompton. La victime a 
été éjectée de sa voiture, qui a effectué deux tonneaux.

3 Estriens perdent la vie sur la route

■
 SHERBROOKE (LA TRIBUNE et PC) — La fin de semai­
ne a laissé un goût amer en Estrie avec deux accidents 

mortels sur le territoire de la région, et le décès d’une femme de 
Windsor à la suite d’un dérapage sur l’autoroute 10 à la hauteur

par Mario GILBERT 
MONTRÉAL (PC) - Pen­
dant que de plus en plus de 

lits sont fermés dans les hôpi­
taux, le Conseil des services es­
sentiels a convoqué, hier, les 
instances de la Fédération des 
infirmières et infirmiers du 
Québec (FIIQ) et cinq directeurs 
d’hôpitaux de Montréal, qu’on 
dit particulièrement touchés 
par les moyens de pression des 
infirmières.

Depuis trois jours, les événe­
ments se bousculent dans ce con­
flit de travail. Vendredi, le pré­
sident du Conseil du Trésor, Da­
niel Johnson, présentait à la FIIQ 
une offre «finale et globale», com­
prenant des primes diverses, un 
salaire de 2,5 pour cent plus élevé 
que ceux du secteur public (pour 
1990 et 1991) en guise de rattra­
page, et une prime aux infirmiè­
res bachelières.

Mais dès samedi après-midi, la 
FIIQ, représentant 40 000 mem­
bres, annonçait qu’elle refusait 
ces offres, estimant entre autres 
que le rattrapage demeurait in­
suffisant. Et à minuit, samedi 
soir, elles ont étendu leurs 
moyens de pression, tel que pré­
vu, à 27 nouveaux hôpitaux de la 
province, dont le Centre hospita­
lier universitaire de Sherbrooke 
(CHUS) et l’hôpital Saint-Vin­
cent-de-Paul de Sherbrooke.

On estime maintenant à 51 le 
nombre de centres hospitaliers 
touchés par les moyens de pres­
sion des infirmières. Ces moyens 
consistent essentiellement à re­
fuser d’effectuer du travail en 
temps supplémentaire ou d’ins­
crire leur nom sur une liste de dis­
ponibilité. Plus de 2000 lits, dont 
1000 à Montréal, seraient main­
tenant fermés.

Surveillance
La présidente du Conseil des 

services essentiels, Madeleine Le­
mieux, a indiqué que l’organisme 
surveillait de près depuis le 24 
avril (au moment où les infirmiè­
res ont commencé à refuser le 
temps supplémentaire) la situa­
tion dans les hôpitaux. Mais à la 
suite des nouveaux moyens de 
pression (le refus d’inscrire son 
nom sur une liste de disponibili­
té), le conseil avait décidé d’y 
voir de plus près dans le cas de 
cinq hôpitaux montréalais, qu’il 
estime particulièrement touchés 
par les mesures syndicales.

La présidente de la FIIQ, Diane 
Lavallée, s’est appliquée à dé­
montrer que le refus d’inscrire les 
noms des infirmières sur la liste 
de disponibilité se faisait sur une 
base volontaire. Le syndicat a 
bien sûr proposé à ses membres 
de le faire, mais les infirmières 
sont libres d’accepter, comme le 
prévoit d’ailleurs la convention 
collective. Selon elle, les infir­
mières ne font que s’en tenir à 
leur engagement minimal de tra­
vail, sans plus.

Mme Lavallée a par ailleurs ex­
pliqué que des ententes avaient 
été conclues ou proposées aux di­
rections des centres hospitaliers 
pour combler rapidement une va­
cance en cas d’urgence. Une pro­
cédure syndicale-patronale per­
met ainsi de «débloquer» une pla­
ce sur la liste de disponibilité.

,...........
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de Chambly.
Un jeune homme de 21 ans, 

Pierre Felteau, domicilié à 
Granby, a perdu la vie vers 4 h 
30 hier matin lorsque son véhi­
cule a capoté sur le chemin 
Bouffard, à Saint-Denis-de- 
Brompton.

Le passager, Patrick Boucher, 
a subi des blessures légères lors 
de l’accident.

Il semble que le conducteur 
circulait à trop grande vitesse 
sur ce chemin comportant de 
nombreuses courbes.

Selon IRNA, qui cite le gouver­
neur de Zabol (sud-est), la ville la 
plus proche du lieu de l’accident, 
M. Kazémi, une femme et trois 
enfants ont trouvé la mort dans 
l’accident et le pilote et le copi­
lote figurent parmi les blessés.

Un précédent bilan diffusé par 
le bureau du premier ministre 
iranien, M. Mir Hossein Moussa- 
vi, avait fait état de 26 passagers 
blessés.

Un premier communiqué ira­
nien avait également fait état de 
36 personnes à bord de l’appareil.

Bagarre
L’agence TASS a annoncé 

qu’un avion des lignes régulières 
afghanes avait été détourné par

Ejecté
Un homme âgé de 79 ans, Ro­

méo Bachand, de Sherbrooke, 
est décédé samedi matin vers 10 
h 05 après avoir perdu la maîtri­
se de son véhicule sur la route 
143 dans le Canton de Bromp­
ton, non loin de la sortie de 
Bromptonville.

La victime, qui ne portait pas 
la ceinture de sécurité, a été 
éjectée de sa voiture qui a effec-

deux pirates de l’air armés et 
«forcé d’atterrir» sur l’aéroport 
iranien de Zabol. Tass ajoutait 
que l’appareil, qui effectuait une 
liaison intérieure de Kaboul à Za- 
randzh, avait à son bord cinq 
membres d’équipage et 35 passa­
gers. Citant l’agence de presse 
afghane Bakhtar, TASS précisait 
que 26 passagers avaient été «li­
bérés» et que les efforts se pour­
suivaient pour faire libérer les 
autres.

Les premiers blessés retirés de 
l’appareil (parmi lesquels le pi­
lote de l’Antonov, le comman­
dant Mirvis Paktia) ont confirmé, 
une fois hospitalisés, le détour­
nement de l’avion.

Les blessés ont révélé, selon 
IRNA, que le pilote avait perdu le

tué deux tonneaux. Le conduc­
teur, qui était seul dans son vé­
hicule, pourrait avoir subi un 
malaise cardiaque.

La Sûreté du Québec a pro­
cédé aux constatations d’usage.

Dérapage
En fin d’après-midi samedi, 

une femme qui aurait eu 43 ans 
hier, Nicole Lemieux, de Wind­
sor, a été tuée lors d’un accident 
de la circulation sur l’autoroute 
10, à la hauteur de Chambly.

L’automobile a dérapé pour 
s’enrouler contre un lampadai­
re.

contrôle de l’appareil après une 
rixe entre les membres de l’équi­
page et «les pirates de l’air». L’a­
vion s’est écrasé vers 13 h 30 loca­
les près de Zabol, a précisé l’agen­
ce.

Le premier ministre iranien, M. 
Mir Hossein Moussavi, a jugé l’in­
cident assez important pour dé­
pêcher sur place dès le début de 
l’après-midi le premier vice-pre­
mier ministre pour les Affaires 
politiques, M. Âlireza Moayyeri, 
qui a déjà dirigé des «états-ma­
jors de crise» dans des cas de dé­
tournement d’avion.

Radio-Kaboul, en confirmant le 
détournement, a ajouté que «les 
pirates de l’air» voulaient faire 
atterrir l’appareil à Hérat, dans 
l’ouest de l’Afghanistan.

Certaines sources afghanes au 
Pakistan n’excluaient pas hier 
soir que le détournement ait pu 
être réalisé par des chiites afg­
hans qui voulaient contraindre 
l’appareil à se rendre en Iran.

4 morts et 34 blessés dons un 
avion qui s'écrase avec des pirates

■
 TÉHÉRAN (AFP) — Quatre personnes ont été tuées et 34 
blessées dans l’accident d’un Antonov 26 des lignes civiles 

afghanes qui a été détourné par plusieurs pirates de l’air et qui 
s’est écrasé hier dans le sud-est de l’Iran, selon un nouveau bilan 

donné dans la soirée par l’agence IRNA.

La Fondation des Amis 
de l’Hôtel-Dieu 
de Sherbrooke 
555, rue Murray 
Sherbrooke (Québec) 
J1G 2K8 
(819) 822-6754 
Att.: Mme Luce Boivin

1er prix
Un magnifique condo-appartement 
entièrement meublé au Complexe «Les 
Jardins des Sables», Magog-Orford 
d’une valeur de 79 500,00 S
Prix du billet. 150.90 S
Qewttté: 2500 Wlletj numéroté* d* 0901 è 2500 
N* permit RICO 9573-99-11
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Pour que Québec consacre 1 % de son budget à la culture

Le Conseil de la culture se joindra
a aes organismes provinciaux

par Denis DUFRESNE 
SHERBROOKE - Le 
Conseil de la culture de 

l’Estrie entend s’allier avec les 
regroupements provinciaux 
d’artistes et de créateurs pour 
rappeler au gouvernement qué­
bécois qu’il s’est engagé à con­
sacrer un pour cent de son bud­
get à la culture et réclamer la le­
vée du moratoire sur le finan­
cement des équipements cultu­
rels.

Dans son plan d’action pour 
l’année 1988-1989, adopté lors de 
l’assemblée générale annuelle de 
ses membres, tenue samedi à 
Sherbrooke, le Conseil compte 
également se préparer en vue du

Hervé Dupuis

Sommet socio-économique de 
l’Estrie, l’an prochain. Il ne for­
mulera pas cependant de deman­
des particulières, mais souhaite 
plutôt apporter un soutien aux 
organismes culturels qui pilotent 
des projets.

Au cours de leur assemblée, les 
représentants des organismes 
membres du Conseil de la culture 
ont également élu Hervé Dupuis 
au poste de président.

M. Dupuis, auteur dramatique 
et enseignant en théâtre à l’Uni­
versité de Sherbrooke, succède à 
Pierre Paquet.

A l’issue de l’assemblée, le nou­
veau président s’est réjoui de la 
forte mobilisation des membres 
et a souhaité que cesse «l’hémor­
ragie des artistes qui, faute de 
moyens, sont obligés de s’exiler 
vers la métropole».

Travailler ici
«Ce à quoi on vise, c’est que les 

artistes puissent travailler ici. 
Bien sûr, l’attrait de la métropole 
est là, mais il y a des artistes qui 
veulent faire en sorte qu’il y ait 
un foisonnement culturel ici», a 
déclaré Hervé Dupuis.

«Une région se vend bien s’il y a 
une vie culturelle, sinon les in­
dustries sont peu intéressées à y 
venir», a-t-il ajouté.

M. Dupuis a également souli­
gné que le Conseil étudie la pos­
sibilité de modifier ses statuts 
pour éventuellement intégrer 
comme membres les artistes in­
dividuels et pigistes de la région.

Financement
Au plan du financement des ac­

tivités culturelles, le Conseil veut 
alimenter les contacts avec les 
partenaires du développement 
culturel (Conseil des arts, Office 
de planification et de dévelop­
pement du Québec, municipali­
tés, MRC, Assemblée de concer­
tation et de développement de 
l’Estrie, etc.).

Hervé Dupuis explique à ce su­
jet que le Conseil veut ainsi aider 
ses membres qui ont à collaborer 
et négocier avec ces instances

Tirage du 89-06-17 GAGNANTS LOTS

québec

Vous pouvez 
miser Jusqu à 
20 h le mercredi 
et le samedi

18-23-24-25-31-32

Mo complementaire __________ _

6/6 0 4 170 951,20 $
5/6 + 4 219 331,50 $
S/6 352 1 905,90 $
4/6 18 207 70,80 $
3/6 380 276 10,00 $
VENTES TOT Al ES 19 918 895,00 $ 
PROCHAIN GROS LOT 
|APPROXIMATIF), g 600 000,00 $ 
PROC HAIN TIRAGE 89-06-21

Tirage du 89-06-17 GAGNANTS LOTS

A
SELECT

Vous pouvez 
miser jusqu à 
20 h
le samedi

6-14-24-36-38-41

No complementaire 34

VENTES TOTALES 2 396 525,00 $

6,6 1 2136 899,00$
5/6 + 1 70 235,00 $
5/6 117 400,20$
4/6 4 226 49,80 $
3/6 63 989 5,00 $
mise tôt 16-23-34-42

GAGNANTS IOT
218 229,30 $

PROCHAIN GROS LOT 
(APPROXIMATIF): 500 000,00 $

Les modalités d encaissement des billets gagnants paraissent au verso des billets En 
cas de disparité entre cette liste et la liste officielle, cette dernière a priorité
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Quel intérêt porterez-vous cette 
année aux fêtes de la Saint-Jean?

pour la réalisation de leurs pro­
jets.

La question du mécénat et de la 
commandite va également être 
étudiée cette année par le Conseil 
de la culture de l’Estrie.

Le nouveau président de l’or­
ganisme signale à ce propos que 
les opinions sont partagées sur ce 
sujet:

Ceux qui ne veulent plus en dis­
cuter et qui estiment qu’il appar­
tient au gouvernement de fournir 
le financement nécessaire au sec­
teur culturel.

Puis les autres, qui jugent que 
l’Etat providence est terminé et 
qu’il faut inciter le milieu des af­
faires à devenir partenaire du 
monde culturel.

Plus le choix
«Les organismes culturels n’ont

plus le choix, croit Hervé Dupuis, 
le gouvernement les oblige dans 
une certaine mesure à aller cher­
cher du financement privé».

D’autre part, la politique d’ap­
pariement du gouvernement au 
Québec a été selon lui «un immen­
se canular».

Cette politique, selon laquelle 
le ministère des Affaires culturel­
les avait convenu de verser aux 
organismes culturels un montant 
équivalent aux sommes qu’ils 
réussissaient à amasser eux-mê­
mes, n’a pas fonctionné, dit le 
président du Conseil de la culture 
de l’Estrie.

«La ministre n’avait pas prévu 
que les organismes culturels al­
laient réussir à aller chercher 
beaucoup de fonds à tel point 
qu’il n’y a pas eu assez d’argent 
dans le programme!», fait-il re­
marquer.

Léopold Bergeron Patrick Delafontaine Brigitte Lemelin

Léopold Bergeron, de Rock Forest: «On est toujours intéressé 
aux Fêtes de Ta Saint-Jean, c’est une activité naturelle pour 
nous».

Patrick Delafontaine, de Sherbroke: «Oui, la Fête de la Saint- 
Jean c’est toujours important et c’est aussi notre fête nationale. 
Pour l’occasion, nous on soupe en famille et après on fait un feu 
d’artifice avec nos amis».

Brigitte Lemelin, de Sherbrooke: «Oui, c’est important pour 
moi et je compte bien participer aux activités prévues pour la 
Saint-Jean».

Thérèse Gingues, de Cookshire: «Pour moi, c’est une fête na­
tionale et ça se souligne. Il y aussi les feux d’artifice qui plaisent 
surtout aux enfants, mais aussi aux adultes».

Thérèse Royer, de Cookshire: «Moi je participe aux festivités 
avec toute ma famille, il y a des jeux organisés pour les enfants, 
ils sont libres et il n’y a pas de danger».

Hervé Roy, de Cookshire: «La Fête de la Saint-Jean c’est d’a­
bord un congé pour plusieurs employés, mais c’est aussi la fête 
des Québécois».

Thérèse Gingues Thérèse Royer Hervé Roy

Tirage du:

89-06-18

1 gros lot de 
5 millions $
(numéro décomposable)

NUMÉRO
2751288

751288
51288

1288
288
88

LOTS
000 000 s 
100 000 $ 

5 000 $ 
500 $ 

50 $ 
20 $

9 lots de
1 million $
(numéros décomposables)

Chacun des 
numéros 
ci-dessous 
se décompose 
comme suit:

7 chiffres dans l'ordre . 1 000 000 $
6 derniers chiffres..............100 000 $
5 derniers chiffres.................5 000 $
4 derniers chiffres....................500 $
3 derniers chiffres....................... 50 $

2202225 3375875 2 derniers chiffres........... 20 $

1054304 1439505 2235236 4487366 2185160 3255909 3995456

1 Voilier C & C *
(numéro non décomposable)

2085387
• Le voilier est échangeable contre un loi de 112 000 S

3 Cadillac Allanté *
(numéros non décomposables)

3821743 1838873 3888122
Chaque voilure esI échangeable contre un lot de 83 000 S

6 Corvette décapotables
(numéros non décomposables)

2612845
1608210

1069643
1405163

1242818
2978741

■ Chaque voilure est échangeable 
contre un lot de 56 500 S

10 Voyages en Espagne *
(numéros non décomposables)

2087618 3831613 4626423 4405409
3511010 2711810 4531582 2836512
2444460 1430817
Chaque voyage est échangeable contre un loi de 10 000 S
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Accusé d'avoir 
déchargé une arme 
à feu avec 
l'intention 
de blesser

SHERBROOKE (DD) - Un 
individu âgé de 26 ans doit 

comparaître ce matin au Palais 
de justice de Sherbrooke sous 
l’accusation d’avoir déchargé une 
arme à feu avec l’intention de 
blesser.

Le jeune homme, domicilié rue 
Brooks, aurait déchargé un pis­
tolet à grenaille (arme que l’on 
peut charger de gros sel ou de bal­
les en plastique) sur deux indivi­
dus lors d’une altercation surve­
nue vendredi en fin de soirée de­
vant son lieu de résidence.

L’accusé aurait d’abord été 
agressé sur la rue Cathédrale par 
un groupe de jeunes, avant de re­
joindre son domicile.

Les policiers municipaux ont 
par la suite reçu un appel pour du 
trouble sur la rue Brooks.

A cet endroit, l’accusé aurait de 
nouveau été confronté à ses agres­
seurs et aurait utilisé un pistolet 
à grenaille, blessant deux jeunes 
hommes dans la vingtaine.

L’un a subi une blessure au tho­
rax et l’autre à une cuisse. Tous 
deux ont dû être conduits au Cen­
tre hospitalier St-Vincent-de- 
Paul.

L’accusé aurait lui-aussi subi 
des blessures au visage lors de 
l’altercation précédant les coups 
de feu.

Une fois localisé par les poli­
ciers, le suspect s’est rendu s’est 
rendu sans opposer de résistance.

Il a passé la fin de semaine in­
carcéré.

Nouvelle expérience 
de gestion chez Rono
■

 SHERBROOKE (DD) — Le groupe Rona expérimente à 
son centre de distribution de Québec une nouvelle forme 

de gestion participative où les employés partagent les valeurs 
et objectifs de l’organisation, ce qui, de l’avis du vice-président 

management et communication de Rona, Réjean Côté, permet 
d’atteindre une productivité accrue et une qualité totale.

«Il faut sortir du modèle tra­
ditionnel de gestion, où les gens 
prennent des ordres, pour res­
ponsabiliser les travailleurs. 
Anciennement, il y avait ceux 
oui pensent et ceux qui vissent. 
Aujourd’hui tout le monde pen­
se», déclare M. Côté.

Celui-ci était le conférencier 
invité lors du congrès de la Cor­
poration professionnelle des 
comptables généraux licenciés 
du Québec (CGA), qui a pris fin 
samedi au domaine Saint-Lau­
rent de Compton.

Près de 500 membres ont pris 
part à cette rencontre.

A la base de cette nouvelle 
philosophie de gestion, explique 
Réjean Côté, on trouve le con­
cept voulant que «l’efficacité or- 
anisationnelle c’est la qualité 
e vie au travail».
»I1 faut arriver à avoir des va­

leurs communes à l’aide d’un ca­
dre de référence commun, d’où 
l’importance de la communica­
tion pour mobiliser les gens 
dans des actions communes», dit 
M. Côté.

L’expériene est en place de­
puis trois ans au centre de dis­
tribution Rona de Québec et 
donne d’excellents résultats 
tant au plan du chiffre d’affai­
res que du climat de travail.

«Il a fallu mobiliser les gens et 
définir les objectifs. Toute la 
mobilisation du personnel s’est 
effectuée par la communica­
tion», explique M. Côté.

Celui-ci précise qu’au centre 
de distribution Rona de Québec, 
«ce que les boss savent, les em­
ployés le savent aussi» et cela 
autant pour les objectifs de l’en­
treprise, la concurrence, le ma­
nagement et les structures.

Parlant de «Learning Orga­
nization», M. Côté signale que la 
polyvalence des employés est 
nécessaire et que cette forme de 
gestion «aplanie» fait une large 
place à la consultation et au tra­
vail en comité où les employés 
ont leur mot à dire.

Le sentiment d’appartenance 
et le partage des objectifs entre 
les employés font également en 
sorte que le temps supplémen­
taire a été éliminé à cet endroit.

Réjean Côté
«Si les employés font des se­

maines de 60 heures, il sont 
payés pour 40 et s’ils en font 20, 
il sont aussi payés pour 40», dit 
M. Côté.

«Ce qui nous différencie des 
compétiteurs, c’est la qualité du 
service», soutient-il.

Celui-ci pense également que 
la véritable richesse des entre­
prises c’est le capital humain.

M. Côté convient que les syn­
dicats sont plutôt réticents à cet­
te forme de gestion participa­
tive où les rapports de force ten­
dent à disparaître.

Rona, a-t-il dit, a d’ailleurs de 
la difficulté en ce moment à im­
planter cette formule à son cen­
tre de Boucherville, sur la rive- 
sud de Montréal.

Pour sa part, le nouveau pré­
sident de la Coportaion profes­
sionnelle des comptables géné­
raux licenciés du Québec, Jac­
ques Hétu, a souligné que l’ex­
pert comptable a un rôle à jouer 
dans le management des entre­
prises.

Et selon lui, le type d’expé­
rience mené par Rona à Québec 
est susceptible d’intéresser ceux 
qui oeuvrent en management.

Comme h (Photo La Tribune par Christian Landry)

Entre 200 et 300 personnes ont participé hier à la «lournée d'autre­
fois», organisée à l'intention des gens du troisième âge par l'Associa­
tion l'Estrie à cheval et le Groupe-orchestre de l'amitié. Plusieurs acti­
vités avaient lieu au parc Jacques-Cartier, dont un kiosque sur la fabri­
cation des produits laitiers autrefois, tenu par M. Laval Thibodeau.

King
Wellington

RÉDIGÉ EN COLLABORATION's;
Les futurs inscrits au 6e tour­

noi de golf des Canadiens de 
Sherbrooke ont convaincus 
qu’une carte sous la normale va 
être nécessaire afin de ravir la 
victoire. Pourquoi ? André 
«Baba» Bélanger n’a-t-il pas ga­
gné avec la normale 72 à deux 
reprises ...!

grosses pattes velues le visage 
des deux modèles avec le résul­
tat que l’on voit. Ou le duo de­
vra retourner une autre fois au 
Stade olympique ou il devra ap­
poser son nom là où le visage au­
rait dû apparaître.

— O —
— O —

Gaston Grenier n’en a pas as­
sez de se faire mouiller durant le 
tournoi Yvon «Pif» Dépatie, 
qu’il s’est rendu au parc Desran- 
leau, pour se faire arroser à l’oc­
casion du Challenge de balle 
lente...

- O -

Avant de voir la photogra­
phie, les Camil Bellavance et 
Raymond Duquette avaient l’in­

tention de la faire imprimer à 
des centaines d’exemplaires 
pour distribuer à leurs milliers 
de fans. Mais voilà que Youp- 
pie, ayant été plus rapide que le 
photographe, a enveloppé de ses

Lorsque Serge Bélanger parle 
de fruits, on a l’impression qu’il 
se substitue à Obélix. Non pas 
qu’il soit aussi bedonnant que le 
célèbre héros de bandes dessi­
nées mais parce qu’il s’y connaît 
tellement en fruits qu’on dirait 
qu’il est tombé dedans, étant pe­
tit.
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Si la situation continue de se détériorer

L'Hôtel-Dieu pourrait faire appel 
au Conseil des services essentiels

par Denis DUFRESNE

■
 SHERBROOKE — La direction du Centre hospitalier Hôtel- 

Dieu de Sherbrooke pourrait demander au Conseil des ser­
vices essentiels et au ministère de la Santé d’intervenir si la situa­
tion continue de se détériorer dans les différents services et si le 

syndicat infirmier n’offre pas davantage de disponibilité.
Le directeur général du centre 

hospotalier, Albert Painchaud, a 
indiqué hier qu’il attend, avant 
d’agir, de connaître le résultat de 
l’évaluation de la situation par le 
Conseil des services essentiels, 
qui rencontrait hier à Montréal 
les représentants de quatre hôpi­
taux de la métropole, de même 
que les syndicats infirmiers et la 
ministre de la Santé et des Servi­
ces sociaux.

«Si le syndicat ne veut pas aller 
plus loin en disponibilité, on va 
aviser si on leur demande d’inter­
venir», a déclaré M. Painchaud.

A l’Hôtel-Dieu, le personnel in­
firmier à temps partiel et occa­
sionnel refuse de faire du temps 
supplémentaire depuis quelques 
semaines déjà.

Mais à la suite du rejet par la 
Fédération des infirmières et in­
firmiers du Québec (FIIQ) des

dernières offres du gouverne­
ment, samedi, ce moyen de pres­
sion est maintenant appliqué éga­
lement au Centre hospitalier uni­
versitaire de Sherbrooke (CHUS) 
et au Centre hospitaliers St-Vin- 
cent-de-Paul.

«Il va falloir qu’on aille plus 
loin au niveau des mesures pour 
assurer la sécurité des bénéficiai­
res et les services», estime Alber 
Painchaud à la suite d’un week­
end particulièrement difficile à 
l’Hôtel-Dieu.

Soulignant que les absences 
augmentent et qu’il n’y a pas de 
personnel disponible pour cou­
vrir celles-ci, M. Painchaud ajou­
te que «les cas sont devenus plus 
lourds, puisque les cas de retar­
dés arrivent presque tous en ur­
gence».

Ce week-end, le centre hospita­
lier a connu de sérieux problèmes

à l’unité des soins intensifs, où la 
direction a demandé au syndicat 
de rouvrir deux lits (quatre sur 
un total de huit sont actuellement 
fermés).

Le syndicat a cependant refusé 
de fournir les effectifs nécessai­
res.

Près de 90 lits sont actuelle­
ment fermés à l’Hôtel-Dieu, de 
même que le centre de jour en 
psychiatrie.

Par ailleurs, en prévision d’une 
semaine gui s’annonce particuliè­
rement difficile, si les moyens de 
pression sont maintenus, la direc­
tion de l’Hôtel-Dieu a décidé d’in­
terrompre pour aujourd’hui les 
chirurgies électives.

Au CHUS
Au Centre hospitalier univer­

sitaire de Sherbrooke (CHUS), la 
situation a été qualifiée d’accep­
table par la directrice adjointe 
aux soins infirmiers, Sylvie La- 
pointe.

«Jusqu’ici, si on a pu maintenir 
les services, c’est grâce au person­
nel syndiqué et aux employés ca­

dres qui acceptent d’aller travail­
ler où c’est plus lourd», a-t-elle 
expliqué.

Dans cet hôpital, 2 des 11 lits de 
l’unité des soins intensifs médi­
caux ont dû être fermés, tandis 
que 7 des 9 lits de l’unité des soins 
intensifs chirurgicaux le sont à 
compter d’aujourd’hui.

Deux unités régulières et une 
de pédiatrie sont par ailleurs déjà 
fermées au CHUS, ce qui repré­
sente un total de 80 lits.

«Si les mesures se prolongent 
avec le volume des vacances qui 
va en s’accentuant, d’autres fer­
metures de lits viendront dans les 
unités», a dit Mme Lapointe.

A St-Vincent
Au Centre hospitalier Saint- 

Vincent-de-Paul, lui-aussi visé 
par les nouveaux moyens de pres­
sion de la FIIQ, la coordonnatrice 
de soirée, Andrée Siméon, a in­
diqué hier que la situation «est 
très serrée, mais ça fonctionne, on 
réussit à combler les absences».

Une unité de 24 lits a cependant 
été fermée hier à 15h30.

Centre des congrès: le retard rattrapé 
grâce à un échéancier très serré

II »

SHERBROOKE (DD) - 
Les travaux de construc­

tion de la première phase du 
complexe multifonctionnel 
King-Wilson vont rondement et 
seront terminés pour le début 
de 1990.

Selon le vice-président contrats 
du Groupe Pomerleau, Normand 
Pomerleau, l’échéancier est res­
pecté et les responsables du chan­
tier prévoient que l’enveloppe ex­
térieure de l’hôtel et du centre des 
congrès sera terminée pour les 
vancances de la construction.

Les travaux de finition inté­
rieure doivent débuter après cel­
les-ci.

A l’angle des rues King ouest et 
Wilson, le projet de quelque 30 
millions $, dont les travaux ont 
débuté en janvier dernier, com­
mence de plus en plus à prendre 
forme.

Déjà, explique M. Pomerleau, 
les travaux de maçonnerie de 
l’hôtel sont terminés, de même 
que la fenestration, tandis que les 
murs rideaux (pratiquement tout 
en verre) du centre de congrès de­
vraient être en place pour la mi- 
juillet, une fois les travaux de 
structures d’acier terminés.

La toiture du centre des congrès 
doit quant à elle être terminée 
d’ici les 15 prochains jours. Celle 
de l’hôtel l’est depuis un bon mo­
ment déjà.

M. Pomerleau mentionne en ou­
tre que certains travaux inté­
rieurs sont déjà commencés dans 
l’hôtel.

«Le retard de quatre mois a été 
rattrapé. Ca c’est comblé tran­
quillement, on savait qu’il y 
avait des dates cibles à rencon­
trer et on suit un échéancier très 
serré», explique M. Pomerleau.

Près de 150 travailleurs (in­
cluant les sous-traitants) oeu­
vrent sur ce chantier, le plus im-

(Photo La Tribune par Christian Landry)

Les travaux de construction du futur complexe vrait l'être pour les vacances de la construction, 
multifonctionnel King-Wilson se déroulent selon l'é- après quoi suivront les travaux de finition intérieu- 
chéancier prévu. Alors que le revêtement extérieur re. 
de l'hôtel est terminé, celui du centre de congrès dé­

portant dans la région en ce mo­
ment.

«On a dû mettre les bouchées 
doubles, en travaillant sur deux 
plans à la fois, par les samedis et 
avec un plus grand nombre 
d’hommes», ajoute M. Pomer­
leau.

Intérieur
Dès le début d’août, une fois les 

travailleurs de la construction re­
venus de leurs deux semaines de 
vacances d’été, la finition, l’a­

meublement et l’installation de 
l’équipement des cuisines se 
poursuivront.

Le mobilier doit quant à lui 
être en place pour octobre.

«Les ascenceurs sont déjà arri­
vés sur les lieux, il reste à les ins­
taller», précise d’autre part M. 
Pomerleau, ajoutant que les tra­
vaux de plomberie et d’électricité 
de l’hôtel sont complétés, de 
même que la piscine, qui est cou­
lée.

Le futur complexe multifonc­
tionnel, qui sera géré par la chaî­

ne Delta, consistera en un hôtel 
de 180 chambres et un centre des 
congrès d’une capacité de 1,200 
personnes, ce qui représente un 
investissement de près de 15 mil- 
lions$.

Des installations commerciales 
et des espaces à bureaux seront 
également aménagés au coût 
d’environ 12 millions $.

M. Pomerleau a par ailleurs in­
diqué qu’une deuxième phase 
comprenant un ou deux édifices 
devrait être annoncée à l’autom­
ne.

(Photo La Tribune par Christian Landry)

Cristine Mouland élue 
Mademoiselle Estrie-Canada
Cristine Mouland, une étudiante en deuxième année en psychologie à 
l'Université de Sherbrooke, a remporté hier soir le titre de Mademoi­
selle Estrie-Canada. Agée de 20 ans, elle représentera la région cet au­
tomne au concours Mademoiselle Canada, à Toronto. Annick Lemay, 
20 ans, de Sherbrooke, bachelière en piano, a remporté quant à elle le 
titre de Dauphine, tandis que Diane Patenaude, une psycho-éducatrice 
de Sherbrooke, âgée de 23 ans, a obtenu le titre de «meilleur talent».

Interruption de courant

Faits divers

SHERBROOKE — Une centai­
ne d’abonnés d’Hydro-Sherbroo- 
ke du secteur de la rue Beckett, 
entre Jacques-Cartier et Ver­
mont, ainsi que des rues Grime, 
Balmoral et Rochefoucault, se­

ront privés de service entre 4hUU 
et 6h00 mardi matin.

Cette interruption de courant 
permettra aux employés d’Hy- 
dro-Sherbrooke de procéder à un 
changement de conducteurs.

• Vol dans une arcade 
de jeu

SHERBROOKE - La police de 
Sherbrooke a arrêté trois indivi­
dus dans la vingtaine en rapport 
avec un vol qualifié survenu peu 
après minuit samedi dans une ar­
cade de jeux du 14 rue Wellington 
sud.

Après une première tentative 
dans une arcade de la rue King 
ouest, les trois malfaiteurs se 
sont présentés à celle de la rue 
Wellington sud, où ils se sont em­
parés de près de 1,000 $, après 
avoir asséné des coups de poing 
au caissier.

L’un des individus a été appré­
hendé vers 3h00 du matin, tandis 
que ses deux comparses ont été 
arrêtés en avant-midi.

Une partie du butin a été récu­
pérée.

Ils ont passé la nuit à la prison 
de la rue Winter, en attendant de 
comparaître ce matin au Palais 
de justice de Sherbrooke.

• Facultés affaiblies
ROCK FOREST - Un auto­

mobiliste de Sherbrooke âgé de 
50 ans devra répondre à une ac­
cusation de conduite avec facul­
tés affaiblies, après avoir heurté 
samedi vers 20h20 une fillette de 
11 ans qui circulait à bicyclette 
sur le boulevard Bourque, a Rock 
Forest.

La jeune cycliste, qui aurait 
empiété sur la voie de circulation, 
a été blessée sans trop de gravité, 
mais a dû être conduite au Centre 
hospitalier Saint-Vincent-de- 
Paul pour être examinée.

A leur arrivée sur les lieux de 
l’accident, les policiers de Rock 
Forest ont fait subir le test de l’i- 
vressomètre à l’automobiliste, 
examen qui s’est avéré positif. Il 
a été arrêté, puis relâché, en at­
tendant de comparaître.

• Agression sexuelle
MAGOG — Un individu âgé de

35 ans, de la région de Magog, 
doit comparaître ce matin au Pa­
lais de justice de Sherbrooke re­
lativement à une agression se­
xuelle à l’endroit de deux jeunes 
filles de 14 ans, survenue samedi 
soir à Magog.

L’homme a été arrêté dans la 
région de Magog à la suite d’une 
plainte.

• Incendie d'origine 
suspecte

SHERBROOKE — Des inspec­
teurs du service des incendies de 
la Ville de Sherbrooke doivent 
poursuivre ce matin leur enquête 
sur les lieux d’un incendie d’ori­
gine suspecte survenu durant la 
nuit de samedi à dimanche au 
sous-sol d’un immeuble à loge­
ments situé au 145 rue Cate, dans 
le quartier Nord.

Le sinistre, qui a éclaté peu 
avant lhOO du matin, a nécessité 
l’évacuation des locataires.

Les sapeurs, sous la direction 
du capitaine Marcel Vachon et du 
lieutenant Robert Lavoie, ont 
mis moins d’une demi-heure pour 
contrôler la situation. Les flam­
mes qui auraient pris naissance 
dans la salle de rangement de 
l’immeuble, au sous-sol.

La fumée s’est répandue à la 
grandeur de l’édifice, mais les 
dommages ont été limités au local 
incendié.

• Vol sous la menace
SHERBROOKE — La sûreté 

municipale de Sherbrooke re­
cherche un individu âgé dans la 
vingtaine en rapport avec un vol 
avec violence perpétré peu avant 
midi samedi au salon de coiffure 
Chez Dodo, rue Lomas.

L’individu, qui n’a pas exhibé 
d’arme, s’est emparé d’une som­
me de moins de 100 $ sous la me­
nace. Il a pris la fuite à pied, mais 
les policiers ignorent si un com­
plice l’attendait dans une voitu­
re.

Le conflit à Ascot

Le négociateur patronal 
soumettra bientôt de 
nouvelles offres au 

conseil pour approbation
ASCOT (DD) - Le con­
seiller municipal et né­

gociateur patronal pour Ascot, 
Raymond Roy, doit soumettre 
cette semaine au conseil un 
nouveau projet d’offres sala­
riales, qui, s’il est approuvé, 
pourrait ensuite être transmis 
aux syndiqués en grève depuis 
mercredi dernier.

M. Roy a indiqué hier à La 
Tribune qu’il présentera aux 
membres du conseil «un nou­
veau scénario», lors d’une ren­
contre dont la date n’est pas en­
core déterminée.

Quant au contenu de ces of­
fres, M. Roy préfère pour l’ins­
tant ne rien en divulguer, ajou­
tant toutefois que «c’est mieux 
que ce qui est sur la table actuel­
lement».

Le porte-parole patronal a in­
diqué que si le conseil municipal 
est d’accord avec le contenu de 
celles-ci, «c’est sûr qu’on va con­
voquer le syndicat».

Après avoir rappelé que le 
conseil municipal avait refusé 
la semaine dernière d’offrir da­
vantage aux syndiqués, M. Roy 
signale que si le conseil s’objec­
te une fois de plus aux nouvelles 
offres qu’il lui soumettra cette 
semaine, il se propose de de­
mander la permission de les pu­
blier.

Débat
M. Roy a par ailleurs refusé de 

commenter les déclarations du 
porte-parole syndical, Bernard 
Dion, selon lesquelles lui-même 
ainsi que le conseiller Marcel 
Cyr auraient effectué jeudi soir 
du travail normalement réservé 
aux syndiqués.

Le conseiller Roy a souligné 
qu’il ne veut pas personnaliser

le débat dans ce conflit de tra­
vail.

«Le négociateur (patronal), 
c’est uniquement le porte-parole 
du conseil municipal et il est so­
lidaire des décisions qui se pren­
nent, mais il ne faut pas person­
naliser le débat», a dit M. Roy.

Durant le week-end, le pique- 
tape des syndiqués s’est pour­
suivi sans incident devant l’hô­
tel de ville d’Ascot.

Au beau fixe
Le président du Syndicat des 

employés d’Ascot, Bernard 
Dion, a fait savoir que le moral 
des troupes est au beau fixe.

«On va continuer le piquetage 
tant et aussi longtemps que ce 
ne sera pas réglé», a-t-il affirmé

Les syndiqués ont par ailleurs 
refusé dimanche de monter une 
tente pour des activités dans la 
paroisse Précieux-Sang, malgré 
une demande en ce sens aes 
autorités municipales.

M. Dion a justifié ce refus en 
disant qu’il ne s'agissait pas là 
d’un service essentiel.

Pour sa part, le négociateur 
patronal a indiqué qu’une équi­
pe de personnes bénévoles était 
disposée à installer la tente, 
mais que la Ville a préféré ne 
rien faire pour éviter toute pro­
vocation à l’endroit du syndicat

Les activités prévues dans la 
paroisse ont quand même pu 
avoir lieu dans une école.

Les quelque 25 employés cols 
bleus et cols blancs de la muni­
cipalité d’Ascot ont déclenché 
un arrêt de travail mercredi der­
nier à la suite du rejet des der­
nières offres partonales, dans le 
cadre des négociations en vue 
d’une première convention col­
lective.

Le différend a trait principa­
lement aux salaires et à certai­
nes clauses normatives, dont les 
vacances.

!«>•*>»

(Photo La Tribune par Christian Landry)

Les pompiers de Sherbrooke ont été appelés à combattre un incendie 
peu commun hier matin: un amoncellement de tapis de sécurité utili­
sés pour les explosions à la dynamite a été la proie des flammes, proje­
tant une colonne d'épaisse fumée noire dans le ciel.

Incendie dans des 
tapis de sécurité
■

 SHERBROOKE (DD) — Un incendie dans des tapis de sécu­
rité — fabriqués à l’aide de lanières de pneus pour servir d’é­

crans protecteurs lors d’explosions à la dynamite — a donné du fil 
à retordre aux pompiers de Sherbrooke, hier avant-midi, sur le fu­

tur boulevard Lionel-Groulx, non loin de Portland.

L’incendie, qui pourrait avoir 
été allumé par une main criminel­
le, a généré une épaisse colonne 
de fumée noire visible à plusieurs 
kilomètres à la ronde.

Une quinzaine de pompiers, 
sous la direction du capitaine Gé­
rard Manseau, ont mis un peu 
moins de deux heures pour en ve­
nir complètement à bout.

A leur arrivée sur les lieux, peu 
après lOhOO, ils ont d’abord ar­
rosé abondamment la masse de 
caoutchouc en flamme, avant d’u­
tiliser une mousse chimique.

Une fois l’incendie sous contrô­
le, les sapeurs ont fait appel à un 
responsable de la compagnie Cas- 
tonguay et Frères, qui, à l’aide 
d’une pelle mécanique, a pu dé­
faire la masse de pneus en com­
bustion et permettre ainsi aux 
pompiers d’éteindre complète­
ment les flammes.

Quatre ou cinq tapis de sécurité 
ont été la proie des flammes, a es­
timé le répartiteur de la firme 
Castonguay, M. Jean-Marc Bélan­
ger, accouru sur les lieux du sinis­
tre.

Le capitaine Gérard Manseau a 
expliqué pour sa part qu’un feu

dans un amoncellement de pneus 
est difficile à éteindre en raison 
de la composition chimique du 
caoutchouc. De plus, la masse très 
compacte de ces tapis de sécurité 
complique la tâche des pompiers.

En raison de la proximité de 
nombreuses unités d’habitation, 
plusieurs curieux se sont rassem­
blés à proximité du feu et bon 
nombre de résidants des immeu­
bles à logements situés aux 
abords du boulevard Lionel- 
Groulx ont observé la scène de 
leur balcon.

Plusieurs, cependant ont dû 
fermer portes et fenêtres afin de 
ne pas être envahis par l’épaisse 
fumée noire, qui laissait échap­
per de fines particules.

Bon nombre d’automobilistes, 
intrigués par l’épaisse fumée noi­
re qui montait dans le ciel au dé­
but de l’incendie, ont également 
fait une halte dans le secteur.

Selon le répartiteur de la firme 
Castonguay et Frères, il est très 
rare de voir des tapis de sécuri- 
téprendre feu.

«Je n’en ai jamais vu un pren­
dre en feu même avec le dynami­
tage», a dit M. Bélanger.
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En plus du centre d'interprétation du schéma d'aménagement et de l'environnement

Kingsbury veut aussi attirer chez elle le siège social de la MRC
par Denis DUFRESNE

KINGSBURY - La munici­
palité de Kingsbury souhaite 
obtenir le centre d’interpréta­
tion du schéma d’aménagement 
et de l’environnement de la 
MRC du Val Saint-François, de 
même que le siège social de la 
MRC, et insérer le tout dans un 
vaste projet de réserve écolo­
gique.

Le maire de Kingsbury, Marc- 
André Péloquin, estime aue la 
mise en valeur d’un site d’envi­
ron 3600 mètres carrés (40 000 
pieds carrés) situé au coeur du vil­
lage et à l’intérieur d’une réserve 
écologique retenue dans le sché­
ma déménagement de la MRC, 
permettrait d’attirer des visi­
teurs dans la municipalité. Le maire Marc-André Péloquin

La MRC du Val Saint-François 
doit décider mercredi où sera im­
planté le futur centre d’interpré­
tation du schéma d’aménagement 
— proposé par le comité d’amé­
nagement de la MRC — qui sera 
financé avec le fonds de 107 000 $ 
mis à la disposition de la MRC 
par Hydro-Québec grâce au pro­
gramme de mise en valeur de l’en­
vironnement.

Sept municipalités de la MRC 
ont soumis leur candidature.

Avec la fermeture de l’usine de 
Camoplast de Kingsbury, prévue 
pour le 23 juin après un lock-out 
de 15 semaines, et la perte de 225 
emplois qui en découle, M. Pélo­
quin juge que sa municipalité 
doit trouver un moyen de créer de 
l’activité économique chez elle.

Il signale en outre que l’amé­

nagement d’une réserve écologi­
que sied tout à fait à Kingsbury, 
puisqu’on y trouve 125 espèces 
d’oiseaux et de nombreux amphi- 
biens dans le marais adjacent à la 
rivière aux Saumons.

«Je pense que ça donnerait un 
essor incroyable à Kingsbury de 
jumeler le projet de centre d’in­
terprétation du schéma d’amé­
nagement au centre administratif 
de la MRC», dit M. Péloquin.

Celui-ci mentionne en outre que 
Kingsbury est au centre de la 
MRC.

Windsor
A la Ville de Windsor, où se si­

tue l’actuel centre administratif 
de la MRC du Val Saint-François, 
le maire Adrien Péloquin souhai­
te évidemment conserver le chef-

lieu.
«Je pense que les locaux actuels 

du centre administratif répon­
dent bien aux besoins de la 
MRC», indique M. Péloquin, ajou­
tant que le site actuel est central.

Il reconnaît par ailleurs que 
plusieurs maires de la MRC sou­
haitent un centre d’interpréta­
tion du schéma d’aménagement, 
mais lui-même n’est pas favora­
ble à un tel projet.

«Les MRC ont été créées pour 
faire les schémas d’aménage­
ment, pas pour faire de l’interpré­
tation. Je suis contre toute nou­
velle délégation de pouvoir à la 
MRC», signale le maire de Wind­
sor.

DANGER

BOMBE
A RETARDEMENT
En forêt, un feu de camp mal 
éteint peut couver longtemps.
C’est une bombe 
à retardement.
Ne l’amorcez 
pas!

VOTRE SOCIETE REGIONALE 
kDE CONSERVATION □

51565 .

L'Agence de développement touristique Memphrémagog

Les activités concentrées sur trois municipalités
par Annie-Andrée EMOND
MAGOG — L’Agence de déve­

loppement touristique Memphré­
magog concentrera ses activités 
sur les trois grandes municipali­
tés qui forment la station touris­
tique Magog-Orford, soit la ville 
de Magog, le canton de Magog et 
le canton d’Orford.

C’est la décision prise par les 23 
représentants du territoire de la 
Municipalité régionale de comté 
(MRC) Memphrémagog lors d’une 
assemblée régulière.

Le commissaire touristique de 
la MRC, M. Gilles Houde, se dit 
heureux de cette décision qui fa­
cilitera le travail de chacun. «Ce 
sont ces trois municipalités qui 
forment la station touristique 
Magog-Orford, il est donc néces­
saire de concentrer nos énergies à 
mieux les faire connaître et à les 
exploiter,» a confié le commissai­
re touristique.

Les 20 autres municipalités du 
territoire de la MRC Memphré­
magog bénéficieront également 
d’un service touristique par la So­
ciété de développement écono­
mique Memphrémagog (SODEM). 
Deux commissaires sont chargés 
de la SODEM, un pour le milieu 
urbain et l’autre .pour le milieu

Le commissaire Gilles Houde

rural. Ce dernier se charge main­
tenant de maintenir le service au-

Cinq municipalités riveraines se 
partageront les Irais d'une patrouille 
nautique sur le Memphrémagog

par Annie-Andrée EMOND 
MAGOG — A compter de de­

main et jusqu’au 20 septembre, 
une patrouille nautique surveil­
lera les eaux du lac Memphré­
magog aux abords des différentes 
municipalités riveraines du ter­
ritoire de la Municipalité régio­
nale de comté (MRC) de Mem­
phrémagog.

Ce projet conjoint entre les mu­
nicipalités de Magog, Canton de 
Magog, Canton d’Orford, Austin 
et Stanstead vise principalement 
trois grands objectifs. Sous la 
gestion de la MRC Memphréma­
gog, la patrouille nautique aura 
d’abord un rôle de sensibilisation 
et de prévention.

Les deux initiateurs du projet 
qui assureront la bonne marche 
de la patrouille, deux étudiants 
de l’Institut de police de Nicolet, 
inspecteront les embarcations, 
vérifieront l’équipement, distri­
bueront des dépliants de sécurité 
et feront le tour des marinas. Ils 
pourront également, à l’occasion 
remettre des billets de courtoisie.

La patrouille nautique, en ser­
vice 49 heures par semaine, inter­

viendra aussi préventivement 
dans les cas de conduite dange­
reuse, et se chargera aussi des cas 
de sauvetage, pour les bateaux en 
panne, les véliplanchistes en dif­
ficulté.

Le quatrième volet de ce projet 
vise la connaissance des problè­
mes sur le lac, comme par exem­
ple, la vitesse excessive, et les 
secteurs plus achalandés. Un rap­
port quotidien sera tenu et un bi­
lan complet sera remis aux auto­
rités de la MRC à la fin de la sai­
son estivale. Ce rapport servira, 
entre autres, à l’établissement 
d’une réglementation pour l’été 
1990.

L’opération de patrouille amè­
nera des frais de 14 000 $ aux mu­
nicipalités riveraines. Ce mon­
tant n’inclut pas l’achat ou la lo­
cation d’une embarcation. Le 
club de Conservation Memphré­
magog (MCI) prêtera gracieuse­
ment une toute nouvelle embar­
cation à la MRC Memphrémagog.

Cette gracieuseté diminue évi­
demment le coût de l’opération de 
la patrouille, en fonction sept 
jours par semaine.

Hausse de 14 % sur trois ans pour 
les employés de Robert et Robert

ST-FRANCOIS-XAVIER-DE-B 
ROMPTON — Les employés de la 
firme Robert et Robert, à Saint- 
François-Xavier-de-Bromp ton, 
ont signé une convention collec­
tive de trois ans avec leur èm- 
ployeur comportant des amélio­
rations aux plans normatif et mo­
nétaire.

Un porte-parole de la Confédé­
ration des syndicats nationaux 
(CSN), Jacques Lahaie, a précisé 
que les quelque 105 membres du 
Syndicat de Robert et Robert 
avaient accepté dans une propor­
tion de 82 pour cent les offres de 
la compagnie, spécialisée dans la 
fabrication de portes et fenêtres.

Les travailleurs obtiennent des 
hausses salariales de cinq pour 
cent pour les deux premières an­
nées de la convention et de quatre 
pourcent la troisième année, avec 
une formule d’indexation au coût 
de la vie.

Au plan normatif, l’employeur 
a consenti des avantages pour les 
vacances, des congés mobiles, du 
système de classement, des mou­

vements de main-d’oeuvre et de 
l’assurance-groupe.

Des clauses sur la santé et la sé­
curité au travail figurent égale­
ment dans la nouvelle convention 
collective, qui entre en vigueur 
rétroactivement au 1er avril der­
nier.

Par ailleurs, les travailleurs 
syndiqués de Produits de ciment 
Couillard, à Coaticook, ont accep­
té unanimement les nouvelles of­
fres de leur employeur et signe­
ront sous peu leur première con­
vention collective, après un an de 
négociations.

Les travailleurs, membres du 
Syndicat des salariés de béton de 
Coaticook, affilié à la Centrale 
des syndicats démocratiques 
(CSD), obtiennent des améliora­
tions au plan salarial et normatif, 
notamment pour ce qui est des va­
cances et des jours fériés.

La convention collective prend 
fin le 11 mai 1991. Les salariés re­
cevront une rétroactivité sur les 
heures travaillées depuis le 12 
mai 1988.
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près des municipalités rurales.
Il en coûtait annuellement à 

l’ensemble des municipalités de 
la MRC Memphrémagog 10 000 $ 
pour maintenir le service. Cette 
somme se divisait entre chacune 
des 23 municipalités au prorata 
de sa population. «A elles seules, 
les villes de Magog, Orford et 
Canton de Magog amenaient 6000 
$ de l’enveloppe budgétaire pré­
vue à cet effet», a expliqué Gilles 
Houde. Les trois municipalités 
concernées défraieront le même

montant et on ira puiser la som­
me manquante par la participa­
tion des contribuables.

Le commissaire touristique 
Gilles Houde, récemment nommé 
par le conseil des ministres mem­
bre du conseil d’administration 
de la Corporation des établisse­
ments de plein air du Québec, a 
confirmé qu’il travaillera régu­
lièrement auprès des 20 autres 
municipalités, non desservies par 
l’Agence de développement tou­
ristique.

mflSTECTOmiE
PROTHESES MAMMAIRES ET

COSTUMES DE BAIN

'%AoyvsP
• Ajustement confidentiel par des techniciennes diplômées
• Remboursement de $50. par la Régie du Québec

Service orthopédique Sherbrooke

FERNAND GR0LEAU eoo. Kingest 
566-5551 Sherbrool(e

Nos Pontiac Grand Prix, Oldsmobile Cutlass 
Supreme, Buick Regal, Pontiac Bonneville, 
Oldsmobile 88 et Buick LeSabre 
brillent comme des sous 
neufs. Profitez-en et 
repartez en neuf!

Pas de montant limite!
&9% En vigueur du 

12 au 29 Juin 1989

Vous pouvez aussi économiser avec Location PlusMC pour la location au détail! Pour en savoir davantage sur les tarifs de Location PlusMC 
en vigueur, voyez votre concessionnaire GM. ".4»

Taux de crédit fixe
J durant 48 mois

LES CONCESSIONNAIRES DU QUÉBEC

Le taux de crédit de 9,9 ”, est applicable à tous les modèles neufs 1989 et des années précédentes des Regai, (Irand Prix, Cutlass Supreme (modèles "W" à traction axant seulement), Bonneville. 
LeSabre et Oldsmobile HS achetés à partir du stock du concessionnaire et ce. à compter du 12 juin 1989 jusqu'à la fermeture des bureaux le 29 juin 1989. L'offre est en vigueur pour les achats au détail 
seulement les modèles commandés à l'usine, pour les pares et les contrats de location au détail en dehors du cadre de la location Plus'" ne sont pas admissibles à cette offre. L'acheteur sera

.Je tenu de payer les taxes de vente applicables, y compris la taxe fédérale d'accise, les frais d'immatriculation et de transport applicables au moment ,------ +
(*1' 1 achat L'offre est réservée aux acheteurs au détail admissibles qui financent leur achat pour une durée maximum de -iH mois auprès de (IMAC.. , .
Toutes les demandes de crédit devront être approuvées par (IMAC Cette offre peut s'appliquer au montant d'achat total du véhicule. Pour les KJ IQTAI
détails, voyez votre concessionnaire GM du Quebec dès aujourd'hui! _—-7 vi GARANTIE
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Le député était là cette fois samedi pour recevoir la délégation d'agriculteurs venus lui exprimer leurs inquiétudes

Gérin promet de suivre le dossier de très près
par Christian CARON

COATICOOK — «M. Gérin, 
vous avez le potentiel pour nous

défendre à Ottawa. Nous le sa­
vons puisque vous avez déjà dé­
fendu des dossiers très impor­

tants depuis que vous êtes député 
de notre comté. Vous êtes notre 
porte-parole, alors allez-y, tentez

de convaincre vos collègues».
Une soixantaine d'agriculteurs 

sont revenus à la charge, samedi,

Polyvalente Montignac: le cours en 
sylviculture obtient ses lettres de noblesse

par Jacques GRENIER 
LAC-MÉGANTIC - La fores­

terie, c’est un choix d’avenir. 
Samedi, lors de l’inauguration 
officielle à la polyvalente Mon­
tignac, de Lac-Mégantic, le 
cours en sylviculture a obtenu 
ses lettres de noblesse.

En septembre 1987, le ministère 
de l’Education du Québec accor­
dait à la Commission scolaire 
Lac-Mégantic l’autorisation de 
mettre de l’avant à titre expéri­
mental, un programme d’études 
professionnelles en sylviculture, 
et ce pour une première au Qué­
bec au niveau de l’enseignement 
dans une polyvalente.

C’est un choix qui allait de soi, 
de dire un représentant du minis­
tère, car depuis sa création en 
1972, la polyvalente Montignac a 
développé une expertise certaine 
qui en fait présentement un chef 
de file en formation dans le sec­
teur forestier, et de plus, la ré­
gion de Lac-Mégantic étant recon­
nue depuis ses débuts pour sa vo­
cation forestière, il lui importait 
de la doter d’un centre de forma­
tion en ce domaine.

Pénurie
L’implantation de cette nouvel­

le option, selon le responsable du 
département, M. Jacques Ver- 
reault, permet de combler une pé­
nurie importante de personnes 
qualifiées en industrie sylvicole, 
et assure ainsi la concrétisation 
des objectifs,de la politique du 
ministère d’Énergie et Ressour­
ces en regard du reboisement et 
de l’aménagement de la forêt qué­
bécoise.

«Preuve que notre optimisme 
était de mise, avec l’infrastruc­
ture dont nous nous sommes do­
tés, équipement de pointe, serre- 
école, tunnel, et un contenu de 
cours très professionnel, 40 pour 
cent en culture des plants fores­

tiers (empotage, ensemencement 
et suivi de croissance, etc) et 60 
pour cent de travail en forêt (ré­
colte des semences, préparation 
du terrain, reboisement et entre­
tien des plantations, etc.) et notre 
programme favorisant l’entre- 
preneurship de l’étudiant, nous 
avons à notre crédit la formation 
de huit étudiants avec diplôme 
d’études professionnelles (DEP) 
pour les trois premiers semestres 
(septembre 87 à janvier 89) et dou­
ze qui compléteront leur forma­
tion en janvier 1990. Nous som­
mes d’autant plus fiers que, soit 
par notre service de placement 
étudiant, ou par leur propre ini­
tiative, tous nos diplômés ont un 
emploi, soit pour des entreprises 
gouvernementales, groupements 
forestiers ou entreprises forestiè­
res et sylvicoles. Selon l’analyse 
annuelle du ministère de la Main- 
d’oeuvre et de la Sécurité de l’em­
ploi, il existe une pénurie d’ex­
perts sylvicoles, et les besoins se­
ront intensifiés au fur et à mesure 
de la mise en place de la réforme 
qui accorde plus d’importance à 
l’aménagement de nos boisés, une 
autre preuve que notre program­
me de formation arrive à point», 
de conclure M. Verreault.

Dans son allocution, Mme Jean­
ne Bédard, présidente de la Com­
mission scolaire Lac-Mégantic, a 
tenu à souligner l’importance de 
la formation dans la program­
mation scolaire, et à l’origine lors 
de l’implantation de cette nouvel­
le option, la Commission n’a pas 
hésité à débloquer les fonds né­
cessaires de 80 000 $ pour sa mise 
sur pied, la balance de 86 000 $ 
ayant été fournie par les minis­
tères concernés. Avec les résul­
tats que nous connaissons aujour­
d’hui, nous pouvons nous en ré­
jouir, de conclure Mme Bédard.

Pour obtenir son (DEP' diplô­
me d’études professionnelles, 
l’éudiant se doit de compléter une 
formation de 1350 hres, soit une 
valeur de 90 crédits.
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Samedi marquait une étape importante pour le cours en sylviculture à 
la polyvalente Montignac avec une cérémonie soulignant sa reconnais­
sance officielle. La présidente de la Commission scolaire Lac-Mégantic, 
Mme )eanne Bédard, a coupé symboliquement le ruban devant la serre 
de l'école en présence plusieurs personnes, dont les responsables de 
l'enseignement et des élèves finissants.
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La Volkswagen Jetta GLde technique 
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au bureau de Coaticook, du dé­
puté de Mégantic-Compton- 
Stanstead et le président de 
l’UPA de Coaticook et un des 
principaux responsables de cette 
manifestation, Réjean Théroux, 
en a profité pour passer le mes­
sage. Pour ce dernier, cette ma­
nifestation prouve à quel point 
les agriculteurs sont inquiets face 
au budget Wilson, au gel du prix 
du lait et des conséquences du li­
bre-échange. «Si un groupe aussi 
imposant que le nôtre (des agri­
culteurs de Coaticook, Stanstead, 
Sawyerville et plusieurs autres 
municipalités environnantes 
étaient sur les lieux) s’est déplacé 
deux fois en l’espace de 24 heures 
c’est que nous avons des craintes» 
de lancer Réjean Théroux.

Réceptif
Cette fois le député François 

Gérin était là et semblait parti­
culièrement réceptif face aux re­
commandations des agriculteurs. 
Réjean Théroux a rappelé au dé 
puté de Mégantic-Compton- 
Stanstead que la situation est 
source de pessimiste. «Les derniè­
res mesures du budget Wilson et 
le gel du prix du lait font en sorte 
que les agriculteurs perdront en­
tre 5 000 $ et 15 000 $ par année. 
Une situation qui va contribuer à 
décourager les jeunes et à affecter 
la relève» de révéler le président 
de l’UPA sous les applaudisse­
ments de ses collègues présents.

Le député François Gérin a 
tenu à souligner qu’il a déjà pris 
position dans ce dossier il y a un 
mois. Il est contre le gel du prix 
du lait et l’a fait savoir aux prin­
cipaux concernés à Ottawa. «Moi, 
mon salaire n’est pas gelé, donc il 
n’est pas normal de geler le prix 
du lait. Mais vous savez ce n’est 
pas facile de convaincre tous les 
autres députés afin de procéder à 
une révision des politiques en 
matière d’agriculture» de confier 
le député.

Celui-ci prend effectivement le 
soin de préciser que 37 comtés

Le député François Gérin

sont partiellement ruraux sur 75, 
au Québec, et seulement quelques 
députés, selon lui, sont préoccu­
pés par l’agriculture. «Il est dif­
ficile de capter l’attention du dé­
puté de la région de Montréal 
quand il est question d’agricul­
ture», de dire le député Gérin 
pour expliquer la situation dans 
laquelle il se retrouve.

Le député de Mégantic-Com- 
pton-Stanstead estime qu’il y a 
un dégel dans l’air. Il parle entre 
autres de la création prochaine 
d’un comité qui sera chargé de 
faire rapport au gouvernement 
avant le premier août prochain. Il 
sera notamment question du prix 
cible du lait ainsi que d’une for­
mule d’indexation.

«Je vous promets de demeurer 
très vigilant, de suivre le dossier 
à la lettre et si j’ai l’appui entier 
de tous les organismes agricoles 
je vous jure que si vous allez à Ot­
tawa pour faire du lobbying, je 
serai assis dans la premiere ran­
gée de l’autobus» de conclure ce­
lui-ci.
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hez nous, on passe chez vous
Assurance-vie,

habitation,
auto,

embarcation,
entreprise,

REÉR ou épargne... 
peu importe vos besoins, 

on passe chez vous.

Allstate. Aucun doute là-dessus.

Nous êtes en bonnes mains.

Allstate du Canada Compagnie d assurance 
“- Allstate Compagnie d assurance

/
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Une première policière à l'emploi de Victoriaville
par Maurice CLOUTIER femme de Cap-de-la-Madeleine, Gélinas, est depuis quelques 

VICTORIAVILLE — Une jeune près de Trois-Rivières, Chantal jours la première policière à 1 em-

Des spectacles gratuits variés à 
l'Exposition de Drummondville

DRUMMONDVILLE (RJ) — Les visiteurs qui 
franchiront les tourniquets de la 23e édition de 
l’Exposition agricole de Drummondville, du 27 
juin au 2 juillet prochains, pourront assister tout 
à fait gratuitement à une série de spectacles met­
tant en vedette des artistes connus.

Dès mercredi, en soirée, l’Ensemble vqcal de 
Drummondville fera les frais de la cérémonie d’ou­
verture officielle.

Le lendemain, jeudi, à l’occasion de la journée de 
l’âge d’or organisée en collaboration avec la caisses 
populaire de la région, Jean Faber présentera des 
spectacles de chants à 15 et 21 heures.

La journée de vendredi sera consacrée aux en­
fants avec le bouffon Boum qui se produira à 11

heures. En soirée, on fera place à l’école de danse 
Elizandre qui présentera une série de chorégra­
phies mettant en vedette des groupes de danseurs 
juvéniles et adultes. Un spectacle professionnel 
sera également offert par Elizabeth Hébert et An­
dré Boissonneault, classés deuxièmes au Canada en 
1986.

Samedi, ce sera place au rire et à la comédie avec 
les inimitables humoristes locaux, les Foubracs.

Enfin, dimanche, le folklore québécois volera la 
vedette en réunissant sur scène trois spécialistes 
dans le domaine, soit Denis Côté, accordéoniste, 
Gilles Gosselin, animateur-chanteur, et Félix Le­
blanc, violoniste.

Tous ces spectacles gratuits seront présentés au 
pavillon du maire.

Le 6e colloque annuel des secrétaires-trésoriers 
municipaux de l'Estrie portera sur la communication

ORFORD — Le sixième col­
loque annuel de la Corporation 
des secrétaires municipaux du 
Québec, zone Estrie, se dérou­
lera le 22 juin, à l’Auberge Ché- 
ribourg, dans la municipalié 
d’Orford.

Sous le thème «La communica­
tion... un atout», ce colloque réu­
nira des secrétaires-trésoriers.

par Denise BOURASSA
EAST ANGUS — Le contrat de 

travail des employés municipaux 
d’East Angus, qui vient à échéan­
ce le 1er juillet prochain, fait pré­
sentement l’objet de négocia­
tions.

Le présent contrat, qui touche 
20 employés, comporte des avan­
tages sociaux compétitifs, tels 
plan de pension, assurances-grou­
pe. Les salaires horaires actuels

trésoriers et élus municipaux ve­
nant de 107 corporations munici­
pales régies par le Code munici­
pal du Québec.

Face à des citoyens et citoyen­
nes plus éclairés et qui exigent, 
somme toute, à être davantage in­
formés sur les activités, les orien­
tations et les décisions du conseil 
municipal, les municipalités se 
confrontent au nouveau défi que

varient de 12,71 $ à 14,84 $. La 
masse salariale de la Ville se chif­
fre aux environs de 720 000 $, in­
cluant les employés cadres, les 
policiers, et les ambulanciers.

Jean-Paul Lepitre, échevin res­
ponsable des relations de travail 
de la ville, affirme que le climat 
de négociations est excellent, et 
souhaite qu’un règlement inter­
vienne au cours des prochaines 
semaines.

constitue l’information. Peu im­
porte que les services municipaux 
soient plus ou moins complexes, 
qu’une municipalité soit plus ou 
moins grande, une vérité demeu­
re: il est nécessaire de faire circu­
ler l’information.

Or, au coeur des relations entre 
les citoyens(nes) et les élus(es), il 
y a le secrétaire-trésorier et la se- 
crétaire-trésorière. Ce fonction­
naire agit le plus souvent comme 
communicateur municipal. Il doit 
donc organiser l’information et la 
rendre disponible.

Justement, la tenue de ce col­
loque vise à démontrer qu’il exis­
te des facteurs clés à considérer 
dans la planification d’une meil­
leure communication.

Seront présents à titre de con­
férenciers MM. Jean Vigneault, 
rédacteur en chef de La Tribune 
et Jean-Luc Mongrain, personna­
lité masculine de l’année au Gala 
Métrostar. Comme personnes-res­
sources agiront MM. Richard Dar- 
veau et Pierre Perreault du Bu­
reau du marketing municipal du 
Québec. Divers exposants de la 
région y seront aussi présents.

Négociations en cours avec les 
employés municipaux d'East Angus

ploi de la Sécurité publique de 
Victoriaville.

Mme Gélinas, qui a déjà tra­
vaillé temporairement pour le 
service policier de Cap-de-la-Ma- 
deleine, entrera au travail ces 
jours-ci, pour le remplacement 
des vacances des policiers pen­
dant la saison estivale.

Vendredi, Mme Gélinas et deux 
autres jeunes policiers temporai­
res pour l’été, Pierre Alexandre 
et Kenett Brown jr, étaient d’ail­
leurs au poste de police de Victo­
riaville, pour apprivoiser les mé­
thodes de fonctionnement et le 
territoire municipal à desservir.

«Une présentation officielle des

trois nouveaux policiers est pré­
vue lundi soir (ce soir), lors de la 
séance du conseil municipal», a 
indiqué le maire Denis St-Pierre, 
qui est fort ravi de la venue d’une 
première femme au sein des for­
ces de l’ordre.

«L’objectif numéro un est at­
teint, mais ce n’est qu’un début», 
a lancé le maire St-Pierre, qui 
veut maintenant une policière à 
temps plein au sein des effectifs 
et, un jour, plusieurs.

M. St-Pierre n’a jamais caché 
son parti-pris pour l’embauche 
d’une policière, en soulignant no­
tamment que celle-ci apportera 
une nouvelle approche d’inter­
vention dans certains cas.

Bien accueil lie?
Il appert que Mme Gélinas por­

tera le même uniforme que les au­
tres policiers et que sa venue n’a 
suscité aucun changement dans 
les opérations régulières.

Comme toute première femme 
à percer un milieu de travail ex­
clusivement réservé aux hommes 
jusqu’à maintenant, Mme Géli­
nas ne sera pas nécessairement 
accueillie à bras ouverts par ses 
confrères masculins. Certains 
n’ont pas vraiment apprécié la 
décision du conseil municipal 
d’embaucher une femme.

Cependant, Mme Gélinas a 
rempli toutes les exigences re­
liées à la fonction.

OFFRE D'INTRODUCTION
3 SEMAINES DE SERVICE

Michelle avant 
NutrijSystème

Le programme comprend:
■ repas savoureux à basse 

teneur calorique
■ supervision 

professionnelle
■ pas de calories à 

compter
■ attention individuelle

Plus de 1100 cliniques en Amérique du Nord.

nutri/système
| cliniques minceur

Michelle après 
Nutri/Système

pour
seulement

"J'ai perdu 60 livres. 
Je me sens comme 
une personne toute 
neuve".

APPELEZ DÈS AUJOURD'HUI POUR UNE CONSULTATION GRATUITE SANS OBLIGATION
VISA

SHERBROOKE 823-7000
L offre spéciale comprend 3 semaines de service. Exclut les aliments Nutri Système, les manuels et le programme de maintien. Pour les nouveaux clients seulement.

■ ■

•PD S F Excel I. 3 portes, transport, immatriculation préparation et taxes en sus 
Consultez le concessionnaire pour connaître les frais de préparation et de transport 
Renseignez vous aussi sur certaines exclusions relatives à l entretien gratuit

HYuroni
Des voitures bien pensées.

Ainsi, la Hyundai Excel comprend plus d’équipement 
standard que la Civic ou l Escort... à mille dollars 
de moins.

Donc, vous économisez au moment de l achat et vous 
continuez déconomiser grâce à l’entretien normal 
gratuit.

L’entretien normal gratuit n’est pas une garantie.
Il s’agit d’un programme d'entretien gratuit qui s'ajoute 
à la garantie normale de Hyundai.

Passez vite chez le concessionnaire Hyundai pour 
vous renseignersur les Sonata et Excel 1989. Lesquantités 
sont limitées!

Hyundai est la seule compagnie qui offre gratuite­
ment l'entretien normal prescrit (pièces et main- 
d’oeuvre) pour des voitures à prix abordable. Les autres 
voitures qui en bénéficient coûtent jusqu'à trois 
fois plus cher!

L'entretien normal gratuit fait partie de ‘Téquipe- 
ment standard" de tous les modèles Hyundai et 
s'applique pendant 3 ans ou 60 000 km (selon la première 
éventualité).

Celacomprend, entre autres: changements d'huile, 
filtre à air, bougies et plaquettes de frein.

Mais vous économisez aussi d’autres façons.

...OU
la Hyundai

Excelà7995$

Pour bénéficier
de l’entretien

normal 
gratuit, 

vous pouvez 
acheter une 

voiture 
de 35 000 $...

Hyundai de l’Estrie
4500, boul. Bourque 
Sherbrooke (Rock Forest)

Bouchard Automobiles
1275, boul. St-Joseph 
Drummondville 477-0673

Hyundai Coaticook
4 Route 147 
Coaticook 849-4166

564-0777

Hyundai s'implante chez nous pour mieux nous servir
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Le Village québécois d'antan espère accueillir 110 000 visiteurs cette année

L'accent mis plus que jamais sur l'animation

S *

ilIHÜ.Mil.Ii

Quand ta via un maniant dilficila at 
tu a* basain da parlar. A Sacourt-Amitié 
il y a qualqu'un pour t'écoutar.

UNE LUEUR D'ESPOIR...

SECOURS/
, AMITIÉ

PMt* ***•«»•: 564 2323 
Sans frai* d'appel: Wtodon

bhmhii lacmégantic

■ RICHMOND 
ASBESTOS

damiadu Zanitk 5-3060
A TOUTE HEURE DU JOUR

ET DE LA HUIT

par Gérald PRINCE
DRUMMONDVILLE - Plus 

que jamais, les dirigeants du Vil­
lage québécois d’antan mettent

l’accent sur l’animation cet été 
pour la 8ième année d’opération 
du Village.

En effet, précise M. Claude Ver­

rier, directeur général du Village 
pas moins de 202 personnes, dont 
55 étudiants, ont été embauchées 
pour faire fonctionner le village

cet été, ce qui constitue un record 
pour cet organisme situé à Drum- 
mondville, puisqu'il n’avait ja­
mais dépassé le cap des 200 em­
ployés saisonniers.

Dans chaque maison antique du 
village, des artisans et artisanes 
reproduisent fidèlement les oc­
cupants et les métiers d’autrefois: 
boulangerie, couture, tissage, fi­
lage, etc. C’est d’ailleurs la qua­
lité de l’animation qui caractérise 
le VQA, précise M. Verrier, si on 
le compare aux autres villages 
ancestraux du même genre ail­
leurs au Canada.

«Pouvu qu’il fasse plus beau 
temps que depuis l’ouverture le 
premier juin», ajoute Claude Ver­
rier, en remarquant que le Vil­
lage peut bien avoir beaucoup 
d’animation, si le mauvais temps 
se met de la partie, les visiteurs 
se feront plus rares.

L’objectif pour cette année, 
c’est de recevoir 110 000 visiteurs, 
soit environ 10 000 de plus que la 
moyenne des années précédentes. 
Déjà, depuis le premier juin, le 
Village a reçu des centaines d’é­
coliers qui dans le cadre de leur 
études, arrivent avec leurs ensei­
gnants et prennent contact avec le 
passé du Québec. Les visites sco­
laires connaîtront leur sommet 
demain et mercredi, si l’on sè fie 
aux réservations reçues par la di­
rection du Village.

Nouveautés
Le Village présente quelques 

aménagements nouveaux: la bou­
langerie, incendiée en juillet 
1988, a été reconstituée et cuit 
chaque jour sa fournée de pain et 
de galettes qui font la joie des vi-

Claude Verrier

siteurs. D'ailleurs, la boulange­
rie, plantée à l'entrée du site, at­
tire toujours beaucoup de gour­
mands, conduits par l’odeur de 
pain frais sorti du four.

Autre changement: la boutique 
d’artisanat, offrant en vente les 
produits des artisans du village, a 
été déménagée dans un local 
beaucoup plus vaste, la bâtisse 
d’accueil.

Le Village a connu une avarie 
récemment. Le 10 juin, lors des 
fortes pluies, le barrage en glaise, 
a cédé sous la pression des eaux: 
cet accident empêche le moulin à 
scie de fonctionner pour le mo­

ment, du moins tant que les ré­
parations à la digue n’auront pas 
été complétées.

La réunion annuelle de la Cor­
poration du Village aura lieu cet­
te semaine: comme chaque année, 
depuis son lancement, le Village 
présente un bilan financier équi­
libré, sans aucune forme de défi­
cit, ce qui est considéré comme un 
exploit pour les organismes de 
cette nature au Québec et même 
au Canada.

Edifice multifonctionnel
Le principal projet du VQA, 

c’est la construction de l’édifice 
multifonctionnel de 2,4 millions $ 
qui a été autorisé lors du Sommet 
économique de la région 04 à Vic- 
toriaville en mai. Cet immeuble, 
ouvert à.l’année, recevra les im­
posantes collections historiques 
du Village d’antan et les présen­
tera au public. Plus encore, il of­
frira des services pour les équipes 
de tournage de télévision et de ci­
néma qui viennent régulièrement 
capter des scènes de films sur le 
si-te, en particulier pour la série 
télévisée Entre chien et loup. Le 
gouvernement du Québec a accep­
té de verser une subvention de 1,5 
million $ pour ce projet, la ville 
de Drumondville, 850 000 $, le Vil­
lage d’antan, 844 000 $ et le reste 
sera financé par un emprunt de 
725 000 $.

Cette bâtisse multifonctionnel­
le sera mise en chantier vers le 15 
septembre, prévoit Claude Ver­
rier et sera ouverte au public au 
printemps 1990.

Son automobile s'écrase contre un 
lampadaire pour éviter un autre véhicule

THETFORD MINES (GP) - 
Un jeune homme a été gravement 
blessé hier matin dans un acci­
dent de circulation survenu dans 
les limites de Thetford Mines.

Dans le but d’éviter une auto 
qui lui aurait coupé le chemin, a 
précisé la police municipale, une 
automobiliste a donné un coup de 
volant et s’est écrasée contre un 
lampadaire en face du 744 Ouel- 
let, près de l’intersection Jalbert.

L’un des occupants de l’auto, 
Daniel Dubuc, 25 ans, de Thet­

ford, est resté coincé dans le vé­
hicule et n’a pu être libéré que 
par les pinces de désincarcération 
du service municipal de Sécurité 
publique. Il a été transporté à 
l’Hôpital général de l’Amiante, 
où, quoique sérieusement blessé, 
les autorités ne craindraient pas 
pour sa survie. Un autre occupant 
de l’auto a été légèrement blessé. 
La Sûreté municipale de Thetford 
Black-Lake a effectué les relevés 
d’usage.

(Division Lujoli inc.)

NETTOYAGE DE

,Tapis u n.

Sur
présentation 
de cette 
annonce

Résidentiel et
commercial

DE RABAIS sur
NETTOYAGE DE TAPIS 
OU MEUBLES (minimum $30)

En vigueur jusqu'au 15 juillet 1989.
Compétence et satisfaction garantissent la 
marque de vrais professionnels. Estimation gra­
tuite.

Sherbrooke Lac Mégantic
5634736 (819) 583-5993

LES _

LUNDIS

ENFIN ! les Lundis de LOUIS 
sont de retour et pour toujours1..

2 hot-dogs 
pour le prix de 1

■ J 'IMÜ

(Photo La Tribune par Gérald Prince)

Plus encore que par le passé, le 
Village québécois d’antan de 
Drummondville met l'accent sur 
l'animation cette année. De véri­
tables artisanes reproduisent de­
vant les visiteurs des activités mé­
nagères du siècle passé.

HOTEL MERIDIEN

Montréal estival à prix 
très spécial: 103$

Avec plus de 20 festivals, cet 
été Montréal vous fait rêver, 
frissonner, vibrer, danser!
Et du 1er mai au 31 octobre, 
Le Méridien vous donne l'oc­
casion d'en profiter au maxi­
mum avec le tarif week-end 
à 103$ seulement.
Le Méridien... un vrai chez- 
soi situé au vrai cœu 
de Montréal!

Quelques-uns 
des événements qui 
vous attendent:
Du 26 mai au 
16 juin: /

5e concours international 
de feux .d'artifice 
Du 30 juin au 9 juillet:
10e festival international 
de jazz
Du 13 au 23 juillet:
Le festival Juste pour rire 
Du 24 août au 4 septembre: 
Le Lestival des films du monde

our reserve:
appelez au
(800) 361-8234
ou au
(514) 285-1450 
ou votre agent 
«le voyages.

MERIDIEN
MONTREAL

4. Complexe Desjardins. Montréal (Québec) H 5 B 1E5

En Amérique du Nord: Bahamas • Boston • La Nouvelle-Orléans 
Newport Beach • New York • San Diego • San Francisco • Vancouver

* Tarif par nuit. <*n occupation simple ou double. Ces tarifs s'appliquent du jeudi au lundi en 
juillet et août: et du vendredi au dimanche en mai. juin, -eptembre et octobre. Selon les 

disponibilités. Taxes et service non compris.

^ otre assurance habitation 
prend-elle l’eau?

En cas de déluge, 
une assurance habitation Allstate 
offre automatiquement la clause 

«refoulement d’égoût», 
sans extra ni conditions cachées.

Allstate. Aucun doute là dessus

y
Vous êtes en bonnes mai as.

Allstate du Canada Compagnie d'assurance 
^Allstate. Compagnie d'assurance

386 King est 1875 King ouest
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Essais du tail du 
stade réussis

MONTRÉAL (PC) - Le qua­
trième d’une série d’essais de mo­
bilité du toit du Stade olympique 
de Montréal a été complété avec 
succès, a annoncé hier la Régie 
des installations olympiques 
(RIO).

Trente-deux minutes ont été né­
cessaires pour hisser la toile, cel­
le-ci étant par la suite descendue 
en 27 minutes, a précisé la RIO.

Un cinquième essai devait être 
effectué hier soir.

La firme Socodec, filiale de La- 
valin, a été chargée par la RIO de 
la réparation et de l’installation 
de la toile orange. En outre, cette 
dernière doit être fonctionnelle 
d’ici le 30 juin. En cas d’échec, la 
firme devra verser une pénalité 
de $10 millions en plus d’installer 
à ses frais un système de climati­
sation dans le stade.

La compagnie a indiqué avoir 
besoin de $42 millions supplé­
mentaires pour payer des coûts 
non couverts par le contrat.

La toile avait été déchirée lors 
de tempêtes de vent en août et en 
septembre dernier.

Dans l'espoir d'obtenir une injonction permanente à Senneterre

Syndicats ligués contre Vincinérateur de BPC
par Camille BEAULIEU 

ROUYN-NORANDA (PC) - 
Les trois grandes centrales syn­
dicales, —CEQ, FTQ, CSN—, et 
l’UPA, débourseront chacune 
$10,000 pour financer les démar­
ches juridiques en vue d’obtenir 
une injonction permanente con­
tre l’incinérateur de BPC de Sa- 
nivan Inc. à Senneterre.

Le front commun anti-BPC bé­
néficiera donc d’un trésor de 
guerre de $40,000 lors de la repri­
se des audiences devant la Cour 
supérieure du Québec, vraisem­
blablement à l’automne, a annon­
cé la porte-parole de l’organisme, 
Mme Denise Voynaud.

Lors d’une rencontre au som­
met à Val d’Or à la fin de la se­
maine dernière, les représentants 
des quatre parties ont convenu 
que PUPA débloquait immédia­
tement ses fonds de provenance 
régionale.

La CSN débourse aussi immé­
diatement $5,000 provenant du 
Conseil central du nord-ouest et 
réclamera un montant similaire

du niveau provincial.
Quant aux autres centrales el­

les procéderont en vertu des rè­
gles internes à leurs instances.

La CEQ entérinant cette dépen­
se lors de son Conseil général à 
Montréal les 21-22 juin.

Depuis un an, l’ensemble des 
démêlés judiciaires dans cette af­
faire a représenté des dépenses de 
$100,000, fournis par le Fonds de 
défense professionnelle de la con­
fédération provinciale de l’UPA.

A l’automne le Front-commun

tentera d’obtenir une injonction 
permanent, a expliqué Mme Voy­
naud, pour:

—interdire la construction de 
l’incinérateur de BPC;

—ordonner la destruction des 
infrastructures déjà en place et

pouvant servir à l’incinération de 
BPC, et

—obtenir de la Cour une défi­
nition légale précise de ce que re­
présente le traitement des dé­
chets toxiques.

Deux policiers reconnus coupables de brutalité
MONTRÉAL (PC) — Deux 

policiers de la Communauté ur­
baine de Montréal, Stéphane 
Denis et René Tapp, ont été re­
connus coupables, samedi, de 
brutalité par un jury de la Cour 
du Québec, chambre criminelle 
et pénale.

Le jury délibérait depuis trois 
jours.

Le 31 mai 1987, aux alentours 
de 3 h, Tapp et Denis ont frappé et 
battu David Cowling, un étu­
diant de 22 ans, au cours d’une ar­
restation pour le moins inusitée,

de l’aveu de l’agent Tapp lui- 
même.

Ce soir-là, David Cowling sor­
tait du bar Thunder Dome, dans 
le centre-ville, quand l’agent 
Tapp et Denis l’ont intercepté et 
lui ont passé les menottes aux 
poignets sans lui dire pourquoi 
ils T arrêtaient.

Une fois Cowling maîtrisé, un 
policier a tenté de bien lui entrer 
dans la tête qu’il avait de bonnes 
raisons de l’arrêter en lui frap­
pant le crâne à répétition sur le 
coffre-arrière de Pauto-patrouil- 
le.

Cela fait, un agent poussa Cow­
ling, menottes aux poignets, si

violemment dans la voiture que 
ce dernier se frappa la tête sur 
l’encadrement de la portière et 
s’évanouit.

Quand il reprit conscience dans 
l’auto-patrounle et qu’il voulut à 
nouveau savoir pourquoi il était 
arrêté, un policier lui décocha un 
coup de poing à l’oeil.

Comme si la mésaventure de 
Cowling n’était pas encore assez 
douloureuse, une fois rendu au 
oste 25, il a encore été passé à ta- 
ac.
Non contents de l’avoir moles­

té, les policiers Tapp et Denis in­
formèrent finalement la victime 
de la raison pour laquelle il est

arrêté : on l’accusait de voies de 
fait.

Samedi, l’agent René Tapp a 
été reconnu coupable par le jury 
de voies de fait causant des lé­
sions corporelles, tandis que Sté­
phane Denis a été déclaré coupa­
ble de voies de fait simples.

René Tapp est passible de dix 
ans de prison et Stéphane Denis, 
de cinq ans.

Me Jean-Claude Hébert, qui 
agissait en défense pour l’agent 
Tapp, a déclaré qu’il a déjà reçu le 
mandat de son client d’en appeler 
de ce verdict.

Le juge rendra sa sentence jeu­
di.

Vbus pouvez toujours 
utiliser ce papier journal 
pour nettoyer vos pinceaux. 
Vous pouvez aussi y lire 
que le taux de financement
GMAC sur les Pickup et
Trooper dlsuzu 1989 est 
de 8J)%*. Voilà.
«TAUX DE CRÉDIT ANNUEL BASÉ SUR 48 MOIS,
consenti aux acheteurs au détail, sous réserve d’approbation par 
GMAC. Pas de limite au montant financé. Un premier ver­
sement peut être exigé. L’offre s’applique aux véhicules achetés 
et livrés avant le 30 juin 1989. Voyez votre concessionnaire 
Passeport pour connaître les détails ou composez sans frais le 
1 800 263-1999.

Passeport Sherbrooke
4880, boul. Bourque, Rock Forest (819) 823-1400

PASSEPORT
AUTOMOBILES INTERNATIONALES

50753
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INTERNATIONAL

Alerte de fuite radioactive 
à l'aéroport de Hong Kong

HONG KONG (AFP) — L’aé­
roport de Hong Kong a été placé 
en état d’alerte hier après la dé­
couverte d’une fissure sur un 
conteneur renfermant des équi­
pements radioactifs, mais les 
mesures effectuées par précau­
tion ont montré qu’il n’y avait 
aucun danger.

Le conteneur était arrivé de 
Londres à bord d’un Boeing 747 
de la compagnie aérienne de 
Hong Kong Cathay Pacific Air­
ways, et c’est après son déchar­
gement à l’aéroport Kai Tak de la 
colonie britannique que la fissure 
a été détectée. L’état d’alerte a 
été maintenu une heure.

Le conteneur renfermait des 
équipements médicaux présen-

Immeubles de 
fabrication fragile 

en Arménie: 
les responsables 
traduits en justice
MOSCOU (AFP) — Une com­

mission gouvernementale a dé­
cidé que les officiels arméniens 
responsables de la construction 
d’immeubles de mauvaise qua­
lité qui se sont effondrés lors du 
séisme qui a ravagé l’Arménie 
le 7 décembre seraient traduits 
en justice, a annoncé hier l’a­
gence TAS S.

Des milliers de personnes au­
raient pu survivre au tremble­
ment de terre, qui a fait 25,000 
'morts, si les normes et les règle­
ments de construction avaient été 

: respectés, a déclaré un porte-pa­
role du bureau du procureur de 
l’URSS, cité par T ASS.

Dans la ville de Spitak, rasée 
par le séisme, des survivants ont 
raconté que des immeubles s’é­
taient effondrés comme des châ­
teaux de cartes.

La commission, qui a remis ses 
conclusions au bureau du procu­
reur jeudi dernier, a découvert 
que des immeubles qui se trou­
vaient dans la zone frappée par le 
séisme, dans le nord de l’Armé­
nie, avaient été construits avec 
un ciment ayant une résistance 
nulle. La résistance du béton 
était de un à deux tiers inférieure 
à la normale.

De plus, les planchers n’étaient 
pas équipés de disques amortis­
seurs spéciaux qui sont obligatoi­
res dans les zones présentant un
■ risque sismique, et d’autres me­
sures anti-sismiques n’avaient 
pas été observées.

Le numéro un soviétique Mik- 
■hail Gorbatchev, qui avait inter­
rompu une visite officielle aux 
Etats-Unis pour se rendre dans la 
zone sinistrée, avait alors déclaré 
qu’il voulait savoir pourquoi le 
béton des immeubles semblait 
composé principalement de sable,

■ et il avait laissé entendre que la 
faute en revenait à des officiels 
jcorrompus.
: Le bureau du procureur a indi­
qué que ceux qui seraient tenus 
pour responsables des déficiences 
seraient des officiels de la cons­
truction, des directeurs des tra­
vaux et des dessinateurs.

Aux termes du code pénal ar­
ménien, s’ils sont reconnus cou­
pables, ils seront passibles de pei­
nes allant jusqu’à cinq années de 
icamp de travail pour non-respect 
des normes en matière de cons­
truction.

Il admet avoir tué 
quatre prostituées

NICE (AFP) — Un pâtissier 
français de 36 ans a avoué avoir 
tué quatre prostituées et griè­
vement blessé un travesti parce 
que son ex-femme l’avait trom­
pé.

Jacques Jardon a utilisé pour 
commettre ses assassinats à Nice, 
sur la Côte d’Aiur (sud-est), un 
dispositif diabolique aménagé 
dans sa voiture. Il y invitait ses 
victimes pour les tuer avant de je­
ter leurs corps dévêtus sur des 
chemins de l’arrière-pays niçois.

Jardon a expliqué aux enquê­
teurs qu’il avait commis ces 
meurtres parce que son ancienne 
femme l’avait trompé.

Le pâtissier avait coincé une ca­
rabine .22 Long Rifle entre le bas 
de la banquette arrière de sa voi­
ture et le haut du siège passager 

■ avant. Lorsqu’il prenait en char­
ge ses victimes sur la Promenade 
des Anglais, il actionnait le dis­
positif infernal après avoir roulé 
pendants quelques mètres.

La balle de petit calibre partait 
alors de bas en haut dans le dos de 
la victime, sectionnant la colonne 
vertébrale avant d’atteindre le 
coeur en touchant plusieurs or­
ganes vitaux.

C’est ainsi que Jardon a assas­
siné en sept mois Corinne Cloet, 
34 ans, Adrienne Darnero, 27 ans, 
Véronique Poleczick, 21 ans, et 
une quatrième personne âgée 
d’environ 25 ans qui n’a pas en­
core été identifiée.

Le 10 juin, sa cinquième victim 
me, Bun Kiss, un travesti cam­
bodgien de 21 ans a été sauvée 
grâce à sa petite taille. Griève­
ment blessé par la balle, il a réus­
si à arracher les clefs de contact 
pour immobiliser la voiture en 
marche et s’éjecter de la portière 
pour donner l’alerte.

tant une faible radioactivité, a 
déclaré David Bell, porte-parole 
de Cathay Pacific. “C’était un 
transport de routine. Le niveau 
de radioactivité était inférieur 
aux limites autorisées sur les vols 
transportant des passagers (...). 
Tout était parfaitement légal”, a 
précisé M. Bell.

Lorsque les manutentionnaires 
ont découvert une fissure sur la 
paroi du conteneur, “ils ont aler­
té les pompiers par mesure de 
précaution”, a indiqué le porte- 
parole.

“Un niveau très faible de ra­
dioactivité a été détecté sur la

surface extérieure du conteneur. 
Mais ce niveau se situait au-des­
sous des normes acceptables et il 
n’y avait pas de raison de s’alar­
mer”, a déclaré un responsable 
des pompiers.

Vingt personnes qui avaient 
manipulé le conteneur ont été 
examinées, mais les tests n’ont 
montré aucune contamination, a 
indiqué M. Bell, le porte-parole 
de Cathay Pacific. Aucun des 250 
passagers du vol entre Londres et 
Hong Kong n’a été affecté par 
l’incident, a-t-il ajouté.

Le Boeing 747 a ensuite redécol­
lé pour Shanghai.

Avions llliouchine-62 interdits en 
RFA après la catastrophe de samedi

BERLIN-EST (AFP) — Les 
autorités aéronautiques civiles 
de la RDA ont décrété l’inter­
diction de vol à tous les appa­
reils llliouchine-62 à la suite de 
l’accident d’un tel appareil sa­
medi à Berlin-Est qui a fait 17 
morts et 54 blessés dont 15 griè­
vement, a-t-on appris hier de 
source officielle.

Le ministre des transports, M. 
Otto Arndt, a pris cette mesure 
samedi alors que le bilan définitif 
de la catastrophe n’était pas en­
core connu. Toutefois, cinq 
avions de ce type ont été autori­
sés dans la nuit de samedi à hier à

décoller afin de ne pas trop per­
turber le trafic aérien de la RDA.

La flotte de la compagnie est- 
allemande Interflug se compose 
exclusivement d’appareils de fa­
brication soviétique: l’Illiouchine 
18, l’Illiouchine 62 et le Tupolev 
134. Interflug a acheté 3 Airbus 
qui doivent prochainement être 
mis en service.

Les causes de la catastrophe de 
samedi ne sont toujours pas con­
nues. L’avion n’avait pas réussi à 
décoller. Le pilote a alors serré 
les freins à fond mais l’appareil a 
continué de rouler dans un champ 
de maïs où il s’est désintégré puis 
embrasé.

#

SU*‘T^rv,

(laserphoto AP)

Les membres de Greenpeace ont déplié une banderole contre la présence du cuisassé américain.

Cuirassé US5 lowa dérangé par Greenpeace
KIEL (AFP) — Des militants 

de l’organisation écolo-pacifiste 
Greenpeace ont tenté hier d’em­
pêcher l’ancrage du cuirassé 
américain USS lowa (58.000 ton­
nes) dans le port de Kiel (nord 
de la RFA), à l’aide d’un voilier 
et de huit canots pneumatiques.

Selon la marine ouest-alle­
mande, les canots se sont appro­
chés de la proue du cuirassé. Les

militants ont alors déplié de­
vant le navire, qu’ils soupçon­
nent de transporter des armes 
nucléaires, une banderole por­
tant l’inscription “Stop. Pas 
d’armes nucléaires à Kiel. 
Greenpeace”.

Les embarcations ont été en­
cerclées par au moins 15 vedet­
tes de la police des ports, selon 
Greenpeace, et ont été éloi­
gnées. L’USS lowa a pu alors

pénétrer dans le port.
Selon Greenpeace, F lowa 

peut transporter jusqu’à 32 têtes 
nucléaire de type Tomahawk, 
dont la portée varie entre 2,500 
et 3,000 km. Chaque ogive a une 
puissance de 200 kilotonnes.

Une explosion est survenue le 
29 avril à bord de l’Iowa, tuant 
47 marins et il n’est pas “exclu 
qu’un tel accident ne se repro­
duise pas à Kiel”, a-t-il ajouté.

A48,, Vs®*4..

1

' le concessionnaire peut vendre pour moms 
Ce prix de detail suggéré du fabricant |P D S F i des modèles 1989 meut les options 
du Groupe Valeur Plus et la remise de Ford Transport et ta»e non compris Pour une 
duree hmitee. une remise en argent est offerte sur les modèles Tempo ou Topa; 
2 et 4 portieres le choix doit se faire parmi les modèles en stock les énoncés de 
ventes sont bases sur les données R l Poik pour l'annee 1988
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En course Formule 1, rien n’est 
prévisible. Les variations sont innom­
brables d’une piste à l’autre, d’une 
voiture à l’autre, d’un pilote à l’autre. 
Il suffit d’une fraction de seconde 
pour prendre ou perdre la première 
place. Pourtant, dans le 
cas de l’équipe de 
course McLaren et du 
groupe motopropulseur Honda, la 
victoire ne leur a échappé quune fois.

En 1988, ces voitures ont gagné 
15 courses Formule 1 au cours d’une 
saison de 16 courses. L’histoire de la 
course Formule 1 prenait une nou­
velle tournure.

Voici la Berline Acura Integra 
1990 repensée. Les obligations ont 
leur récompense. Voici la berline 
4 portes pour ceux qui n’ont jamais 
vraiment voulu une berline.

L’Integra de nouvelle génération 
intègre les disciplines de la perfor­

mance apprises en course 
Formula 1.4 soupapes par 

cylindre. Deux arbres à cames en tête. 
Injection programmée de carburant. 
Système de suspension entièrement 
indépendante aux 4 roues avec double 
fourchette et direction à crémaillère.

Vous tous qui exigez la preuve d’un 
record de piste, regardez la prochaine 
course Grand Prix Formule 1. Ça vous 
en dira long sur nos origines.

Pour de plus amples renseignements 
sur la garantie Acura de 5 ans/100 000 
hrif les noms des concessionnaires et 
le Plan AcuraBail** téléphonez sans 
frais au 1-800-263-2828.

ACURA
INTEGRA1990

Les voitures construites de main de maître.
Une division de Honda Canada Inc.

Votre vie tient à votre ceinture.

Le prix de la Berline Integra 1990 est à partir de 16.395 S. Ce prix ne comprend pas l'immatriculation, ni les frais de transport et les taxes (s'il y a lieu) Le concessionnaire peut la vendre moins cher *Selon le cas échéant le premier Détails chez le concessionnaire **Un service ,Acura authentique offert par Honda Canada Finance Inc

PRECISION ACURA
4900 Boulevard Bourque, Rock Forest Tél. : 564-8909


